de g langue. fran- 
| Pire intéresse et ils ont reconnu le, 
bien-fondé de mes craintes. C'est 
RL Res qneE Fon-cuis vont à le convie 
L : É d'Education d'a + mrmañied “ce: problème 
x douzième Congrés général de | semblée est sortie l'Association dE : bent te. | | Volst le ion 
Cigrrawa iè Le De Manion # té | rene pas Les de pay soi de her Per d'Education s'est ou- | ducätion des Canadiéns-Français du de from. Elle devrait ‘d'a ” le texte grant de du di 


sé clure un cours de diction par -uw! Cours prononcé par M. Héon: 
-\ contre md sdversairés; dont l'un, | pectées: les pays du Comménwealth | |ven mardi matin par la cé- | Manitoba, 


professeur compétent dans ses clas- « É | 
DE de Régina: an! brilinnique, et États-Unis, Li Frän-! Fébrée, à la-chapelle.du . Collège. par | -Après. de modestes débuts, cette ses -de-pédagogies -eble-devrait- “Messieurs _les. h se, ASPIRE 


Son _Exeellence -Mgr Yelle. L'assis- société sans égule grandit sans ces- 


ol es € { courager la fondation de cerctes du T sa 
ag cg fe e de pr ra LRU D dés nt Lo L'ance était nombre se, tel le grain de ma de Lévan<! ion langage dans tous les. arrondis “Je me suis demandé si après PS La" ue des degu qui ient 
SRE : ail avéré redoutable “pendant les !ine. nous. soinmes. fiers ‘d'être : de | "98€ AVErse qu gile, si bien qu'aujourd'hui, sès ra sements scolaires sous sa juridi j'ai dit hier soir, je devais sion | que le parti conservateur, non seule. .: À 
k heures de la butte. Les | l'Empire: britannique, d'un Empire _ À Tissue de da' messe, les délé- | meaux ombragent les plus petits etl es jviser des woyens à prendre afin | ter Quelque chose pour la gouverne A: : 
ATEN > Fa “ gués” se sont rendus dans là salle | les plus isolés des hameaux de nôtre d'enrégimenter les parents dans ce.| de Ceux qui voudraient ‘nous indi- & 
; trois autres adversaires n'ont même, |'que nos aimons, qui fait notre or-!7 L hr" é g # pa ; t 
s: } € à aucun moment, fait bonne figure. :gueil”. . [académique du Collège pour procé- province. | mouvement d'importance primordia- (mr la conduite à suitré. Cepen- .. 
+ au ele FREE) ä " {der immédiatement à leurs travaux. | Vous tous réunis ici, vonis êtes | lun + dant, j'ai encore confiance que ‘là | où il était après Fékection de 1 Se 
Au premier tour de scrutin, 1565! Pax avec fe “Big Business” Todies les jautles 4 | é lé vivint de la vitatité del: : ait: 1 NT 
‘ : À | e * < | Toutes les parties de I prôvince émoignage Je vous le confesse, c'est là un [Convention générale constituée de! si si l'os continue à Îsire des déclara- : 
Voix se sont enregistrées  comine 1 est temps, dit-il encore, que nté o à it tré Associati t de la survivan- ! { 
sé suit: Fa | parti cériaties teur À débarrasse de | {aient représentées. On remarquait | notre soci an a survi sujet assez délicat et qui peut atti- tous les délégués de tout le . Domi- | tions du genré de celles qui ont été 
x , } la réputation qu'on lui à faite d'être | parmi les délégués un bon nombre ce. française au’ Manitoba. ret-des-foudres. sur ma tête, inais | nion denieure disposée à écouter fa- | faites hier soir (appli). 5. à 
> x nn” R JAMahiôG ce 726. Epallié de Die pe pr c'est-à-dire | Je dares, = voire des réligteuses C'est donc un plaisir et un hon- j'ai voulu y toucher. à tout risque, vorablement nos réprésentations. La “J'ai dit à Toronto et je le répé- 
4° M'A, MacPherson 475 | des grandes ‘entreprises exerçant un | 9% Y figuraient pour la première | neur pour moi, à titre de président |” = d ; délégation de la province de Qué- | terai en anglais toute à l'heure, il 
nues ,. . Geo, H Harris « 131. | role sur le gouvernement. L. - | du éerclé paroissial de souhaîter la bec rendue ici pour participer aux | y: æ"pas-u hémme, quelle que __ 
re] Dentôn - Massey... te ET ri conservateur  inanque | bienvenue à tous les délégués re- grandes assises du' parti conserva- | haute opinion qu'il puisse avoir de FL 
$ y « Er! Lawson RE ECRIRE 105 | d'organisation, Le_Pr Manion à la! présentants des paroisses du Mani- ä De se Rs serre CON: | lui-mêrne, qui est plus ! quelle, 
à È | fe intention -de- lui lonner toba. Le ” venlion, et, malgré certaines paroles parti lui-même (appl}. C'est le par- + 
mn. DRE rie de | sum g lui pe rneite de prendre | LR suffit de jeter un coup d 'oeil | inappropriées et inoffensives,_per- | fi qui fait le chef et une fois choisi : l 
y Meultet Anit parfaitement. End —lpientôt-Je pouvoir" sur-le programme du Congrès pour _à croire (appL)_que_le_bon.}j} doit-rester-le-même-Homme 1ors- 
LT Menton; ren #30 H1 dit wussi que ja. première-chade se convaincre: de l'importance du ns, Fintelligence, Te bon jugement | | qu'il s'agit de ‘solliciter des votes. Il, 
À MacPherson …. crmmie 688 | qu'il ‘fera, après avoir élibli son travail qué vois aurez # faire au- innédu Canadien prévaudra à cetle | ne faut pas cependans, Mesdames et 
L : des “ Lu # | parti an pouvoir, ce- sera. de créer | jourd’hui et dernain.…. convention et que personne ne pour- | Messieurs, se leurrer. Nous sommes 
FREE ssey, ASE PIRE é pres i 


s jun ministère de la Jeunesse, avec | 
M. MacPherson x tout-de suite de-! tout ce que cela peut ‘impliquer. 


| Puisque vous vous êtes dérangés 
Ÿ 
.: mandé que l'élection du nouveau! Pas de referendum | 


. {pour vous rendre ici, je _ne doute 
| pas. que vous ayez la volonté de re- 
| présenter dignement chacune de vos 
paroisses et je vons engage forte-| 
ment à prendre part à la discussion; 
sans forfantérie, mais sans crainte 
et sérieusement, Mesdames et Mes- 
sieurs, en ce moment, l'Association 
d'Education c'est vous: vous tenez 


ra nous faire peur (appl). | pays constitué de neuf provinces. L 
“J'ai toujours compris, Mesdimes : voi e 
et Messieürs, que le parti conserva- sommes pas les seuls dans le Domi- 

leur ainsi qu'il avhit été constitué | { nion. Nous à Savons que l'élément an- : 
par:ses fondateurs — Sir Georges- | glais a des droits, et jamais vous n'&. 
Etienne Cartier et Sir. John Mac-|vez entendu dire qu'un Canadien 


donald (appl) devait être le Darti français voulait disputer la moindre ( 
4 du peuple (appl.).. 11 devait être Je | "4 ; 


chef fût tenue pour unanime, Les | La- délég: “ion du Québec avait 

trois autres candidats malheureux | pré paré eette résolution: 

ont fait 1n même chose, Les uns et 0e ltendu que Je: papulation dû 

les autres ont: promis leur. Appui le ff Pays est opposée À Fa guerre; atten- 

plus entier au, Dr Manion, J du qu'une participation du Canada 
‘+ Le nouyean chef. est cäfhotique: | à une guerre extra-lerritoriale, ne 


parti de tout le monde et que le plus 
humble partisan devait avoir la mé- ! jent vis-à- nous Ra 
Sa femme est une Canadienne fran-!| concorderait pas avec les intétèts du ue ne nés, _ 


Me importance que le premier des | es ments généreux 
çaise et‘ il, parle couramment le} Canada; qu'il soit résolu que le entre, vos mains lés destinées de la ti f y p mèmes senti s gen s, le jm. | ; 
:4 lu es bu rell tie d de duve partisans,.füt-il_un ancien premier | me. désir de compréhension dont » 
français. .| congrès nationät-dfi parti conserva- uans celle partle de noire pays. ministre (appl.) ns cer Pre PS + 
| _— AU TIA és 4 + |nous sommes inspirés nous-mêmes 
Parti national: dvservater ; teur s'engage -— ndvenänt le cas) où t comme les représentants. d “Male 4 : 4 # 
Le parti conservateur s’est donné [la population, par voie d'un reéfe: + : ; autres provinces eh font foi, nos sa . les _@éciaratié jé lheu-| dans cette convention. La conven- 4 
Le ji ioûvé . ant hs eit rien AE re  célé p POP AS T C T F2 reuses, je crois encore que rti | ” ’ + 
‘ un nouvéau nom en même temps [rendum, déciderait en faveur d'une | Son Excellence Mgr Yelle a célébré |compatriôtes à l'Est caimmeà lOu-| ÿj j_A, Marion, président général PAT | Hon n'est pas finie. Ce qui nous in- 


qu'un nouveau chef. ji 
Depuis le temps, avant la Confé- 
dération de 1867, où s'était opéré le 
rapprochement du libéral George 
Brown et du conservateur Jolin-A. 


participation active à une guerre ! la messe du Congrès à la 
impériale — de ne jamais mettre en | chapelle du Coliège 

nn À î ss D'r rinti x Pa . PNA 
force la loi de La vonscription et dk | lois. PéMiééip de membres du cler- 
n'y participer qu'en autant-qiue l'An- 


E : ue également. 
gleterre- acecpterait d'assumer les |? l 


est ont les yeux-sur vous. Il vous dé l'Association d'Edécatfhn. dr ep est le véritable parti | 
: {incombe donc d’assimer. votré rôle ! du peuple, s'il veut oublier les ap- 


avec qua) de faire valoir vos pels_inqualifiables que des Le ms servateur adoplera à partir de de- 


préside les séances 
du Congrès : 


opinions quañd vous sentez que c est vs on Lie lt Din est 4 


dans le meilleur intérêt de.la cause. |.ayapf en-vue ün double but. D'a- 


: pr k 
‘ À DT à à + 4 M. Heri Bougearel, consul de i Ÿ L simplement laisser à ceux qui vo- | 
| "Macdonald, le parti était national-Lfrais de notre pürticipation”. Frinee à Winnipeg, était wésenté ue pr “gars __. julie pr monde à si der de UE tent, à ceux, qui devront encore se ice # s 
à “digéral-conservateur, Cette résolution à été écartée eh! "M. Léon Michel. “abré aire les ‘Jouanges ‘meluellerient, !ressité de pratique q u. service. en 
: - : à F 


c Voici qu'on laisse tomber la dé- 
jé à Tibérates quite Dion" 
parti: devient simplement. pational- 
Conservateur, to . 
RE : Après avoir remercié les délégués, 
Ni | M. Manion continue: 
Pas u” ‘dictateur 
? “Vous n ‘avez pas élu un dictateur, 
je veux vous le dire, je veux que 
vous -te-sachièz bien, Nous vivons 
en -puys démocratique, notre pays 
constitue l'une des plus grandes dé- 
jmocraties qui. s soient au monde. fl ne 


comité, Et le. congrès - en 


Drenrete neraSpte or texte Fer rhésengiates français. 


$ | rès vérification des-fcttres de. 
crant le lien impérial el la néces-4 AI 
d'un T TE du h +eréanee-des délégués le-congrès fut 
ns : LE action Sr ée en | ficiellement ouvert par ne priè- 
1 Wet: Y t 1 CRE ren) 
ions dt CénnonWenr-en- ve de TES uen demnnde de M:-te 
la défense militaire, Les délégués de préside nt J.-A. Marion, par M, l'ob- 
: nn Hi "AiSsC. # été écri és par x É !. fi ptet ÿ 
a sr u rs cle Fe rs du bé Sabôurin, curé de Saint-Pierre. 
a-majorié, ne leur est resté que! Pin ct Ction. entr 
la mnaigie consolnilon de: condlalec L'auditoire sympathique et atten-! hGrtera chez soi l'assurance que 
î u1# ï ë ls 1 Se À À 3 . ET: : 
que les résolutions eussént pu élire | rie se-slisposawiors- à -éeouter les jAsociation toujours dans Ia-bon- 
plus compromettant:s: LAlivers_ travaux au programme, ne voie, se conforme: à la volonté 
Le congrès s'est prononcé con(re | Bienvenue par M. Narcisse Fournier de notre population et l'Exécutif 
la fusion des chemins de fèr L' que. vous aurez. choisi aura reçu un 
: R £ : DEP EU mandat bien défini et poursuivra 


S'il y # lieu d'en faire, tant mie [préchons et ensuite donner l'exem- 


présenter devant le peuple pour se 


programme, le parti conservateur ne 
Entente vous Féiiére hist x - 
plus cordi: ale bienvenue .et. je sou- “Le parti conservateur étant | le 
haite que le Congrés de FAssoe a: | Part du peuple est absolument op- 
tion_d'Educatian . des .Canadiens- | | posé à lg dictée de certaines cliques 
Français du Manitoba tenu en 1938, | dui ne représentent pas, l'opinion 
soit le plus riche et le plus fruçc- | "0Pulaire (appl). Et moi pour ün, 
tueux-en résultats que nous ayons | je ne servirai jamais sous ‘än hom- 
jamais vu. me qui essaie de dicter ses vélon- 
… On procède ensuite à la noniüna-!tfs (app). Il est bien bon de mon- 
lion des Tomités des résotations-et-rtér sur une tribune et de lancer 
des élections. |éertains. appels inspirés possible- 


souligner ou même des actions à 
surer, vous avez ators te devoir 
de parler franchement, Notre socié-- 
té élant tout à fait démocratique, 
l'opinion de la majorité prévaudra 
elle Congrès terminé, chacun rap: 


| chemént et'en toute si 


Les Canadiens français -de Québec er 
en grande majorité sont des conser- 
valeurs de l’école de Sir: Georges 
Etienne Cartier et si le parti <on- 
servateur dans Québec à subi des fé 
défaites, on doit les attribuer à ceus 

de la doctrine de Sir Georges-Elien- 

re Cartier (appli. Je suis sssuré . 
que si Sir Georges-Ftienne. Cartier 


‘ président du cercle local féli- 
cila el remercia les délégués de:leur 


ne, Re ser AAA son’ travail avec la certitüde d’exé- Comité des Résolutionse | ment pour ges fins politiques, mais | avait été sur La tribune hier, il 20- = 
UN PIONNIER | :M. Lecomie s'était oceupé active: | présence. Rappelant- l'origine del ter entièrement: les volontés de |, Les trois délégués ‘de l'exécutif; ©est une autre chôse de défendre la l'raït fait ce que j'ai fait. £ à 
mert-domeuties et Jétehail autre- l'Association el la mémorable 25- }ses mandataires. {sont MM. Camille Fournier, Ray-; Mère : doctrine: devant ‘le grand!" «Je désisnde à mes amis de Qué- % 
» fois unè sitüation enviable dans le ; semblée de 1916, M. Fournier con- s Le bon ae £ mond. Bernier, Chart land: Prud'hom- | tribunal du peuple (appl.), de ceux | bee encore une fois d'être patients. 
UI EN VA monde des affaires. Jusqu’ à ce s4ler- |! clut que l'oeuvre, éntreprise alors kr p F ( ni: | qui sünt ici que bar ki. volonté du ÎNos ainis sont 2n comilé-de-rése— Es -4 
{ j nières années il était resté remar-| n'est point morte, et la preuve, elle | Je ne: vouïürais pas anticiper sur Les délégiés de r assemblée élus: , P° uple, de ceux qui doivent légité- lutions et je dois en toute sincérité: : 
a } quablemenñt alérté pour sô@ âge el! est là devant ses veux, dans ce grou- | LE S fFYais. de poerEs el Tr M. Narcisse Delaurier, INC les abbès ! rer pour Île peuple et de ééux qui ne | dire que nos compatriotes de langne 
M M Joonl Lébomts: ancien (essai régulièrement aux” éffices ce tous inspirés du désir de qure [Président d'ailleurs me rappellera | Peletier. Sabourin ci Uarand, M. |relourneront jamais devant l'opinion l'anglaise se sont montrés absolument 
; ! P |. B : Se : te , art AS spires Ads se {| vite à l'ordre}: innis je voudrais dos. Laroche, Soeur Marie-Diomède, | po} e. pour aire sanctionner |bien disposés à rencontrer, à écos- 53 
° . zouave vontifical, ancien re Leconte AS 4étur : il Fe a! vivre, “ L rs dit- se . Nr un” pfoiéns bai mob R. P. Päré, CSSR.. M Thomas Gel- | sat déclarations. * J'ai dit que lelter d'abord notre point de vue et - 
À ë S ais- »s oœ € J J P ” | g = : CP ù " pr ‘ 
À député, était an Manitoba 1 90 jo mnt PM Ne Lee Non ro cputiateur di at cent Calme au | 
Le depuis 1872. - Les funérailles ont eu lieu jeudi Allez courageusement, avec fran- {et qui, je crois, est essentiellement | 77 2777 BE ; [mes partis hier! sur un mauvais SFr dit samedi que nous demeu- : 
a | à la cathédrale de Saint-Boniface au | chise, avec hardiesse, La cause en! du ressort de l'Association ‘d'Edu- “ Comité des Résolutions .. | pied. Cependant, mes amis, de Qué- | rerions debout. Nous nous tiendrons  ° 
- Le Mañitoba français perdait lalmilieu d'une assistance nombreuse | vaut la peine. M. Fourwier rappelle | Cation et que je voudrais entendre ns .., D = bec_qui m'écoutez, la : déclaration | debout jusqu'à la fin de la conven- | 
L semaine- dernière l'un de ses pion- | et l'inhumation s'est faite dans le ci-d alors un point sur lequel il aimerait |-discuter au. cours de ce Congrès. Membr SC le: Président : | faite” hier ne représenté que l'opi- Ltion et nous nous Hndsems éshent k 
niers dans la personne’de M. Joseph : metière “de. Saint:Norbert. Les por- attirer l'attention des délégués: le | Je veux dire “Le Bon Parler”. N'al- | Armathd Pambrun. 


à 2 . | nion d’un seul homme = po ès Li cons 
Membres nommés par l'assemblée: | char de Fu je» urrais 2pr cation (ap). 


XL William Raymond, R. P, M. Dus- a : | a 


ne Eure LE ie LE eee d'Education 
de des C.-F. du Manitoba 


Avis au personnel enseignant 

L'Exécutif vient de décider que’ 
dorénavant, lorsqu'il y aura con- 
grès général de l'Association d'E- 
ducation, il n'y aura pas de cours 
de: pédagogie durant le mois 
d'août. Il y a un congrès général 
cetie année, les 12 et 13 juillet, 
uquel sont spécialement invités 
les membres du, personnel ensei- 
gnant. Il'n'ÿ aura done pas de 
cours d'été, 

La raison évidente de cette ini- 
liaiive est qu'il serait quelque 
peu onéreux, croyons-nous, d'esi- 
rer deux fois, pendant les vacan- 
_<ts, la présence à Saint i 
de #os instituteurs et institutri 
ces qui, après di is de travail 
ardu, sentent le Lots de pren- 
dré du repos. 

* Le Secrétaire. général. 


léz pas croire que je veuille poser 
en purisfe, (l'on pourrait m'avertir 
ME TAG pas Tañcer- de ‘pierre 
quand on habite une maison de ver- 
re}, imais-il gne semble que: notre 
Jangage ne s'est pas: amélioré en 
proportion des säcrifices de temps 
et: d'argent que noùs avons faits de- 
puis plus de vingt ans! Que nous sert, 


x k Leconte, décédé à l'Hospice Taché | leurs étaient six neveux. bon parler francais, Notre parler 

5 à l'âge de 87 ans.  ; s Be a de n'est si pas à la hauteur des sacrifices 
DNA Tee vie, PQ En TRSU, TE Tque nous TNPOSONS. et 16 
jeune Lecomle aÿait. fait partie du ! | grand coupable, c'est la famille; L'o- 
groupe de Canadiens français qui rateur suggère fuelques moyens de 
avait traversé l'Océan pour éourir ! lremédier à cetté situation: cours de 
à Ja défense du Pape Pie IX. De re- | diction, cercles de bon partér dans 
tour ay pays, il vint s'établir dans {lequel il faudrait e régimenter les 
‘l'Ouest, En 1874, il épousa à Fort 


| parents. L'expos® dé ce-problème à | e 
[Garry Auna Payment, d'Ottawa, No- [un double, but: attirer l'attention des | de dester-français, de fairé énseti- 
taire. publie et régistraire pour Île 


délégués sur nn objectif concret et ! gner la langue à gr and coups de sa- 
ELLE | oimté--de-Pravencher,:il. fut. dé- donner l'exempleen- attaquant de -crifices, je le-répèle, si nous con- 
puté provincial de Cartier de 1883 face *{ sans phrases un mal évident! ‘inuons à parler comiñe -des illet- 
à 1886. Y ; 


|trés? Remarquez bien, je ne veux 
Il fut aussi président de la Socié- | | Das içi faire desreproches à nos an- 
+ d'Agriculture de Cartier et La? Adresser Ja ‘parole à ses compa-/ciens qui n ‘ont pas eu l'avantage 
4 ir hs the quelques .an Liriotes rénnis en congrès est” déjà de fréquenter les -écoles. Mais j'a: 
à : À i ; [LLLES È »—+ a 
se il résida à St-Boniface dont il | un honneur appréciable pour un !dresse ce réproche à,nos jeunes qui 
pees, PS sers mms TT. | simple ouvrier de kt cause nationa- | sont encore-anx écoles pfimaires et 
fut maire durant plusieurs termes, | L c. ’ ; 1 s el 
, è de sr comité de | le; mais la présence de nos arche-! secondaires, conime à ceux qui en 
.: fit partie du-premier comité de la ; ir ri R'aETRer t ce 
*, Société Iistorique de Saint-Bonifa- | | véques, el de visiteurs distingués | sont sortis et)qui parlent uñ langage 
+ Soc è 4 ù ñn- } û : 
ce et fut mèlé à tous les mouve- |! * 


des_provinces soeurs me fait sentir ,abominablg cousu d'anglicismes, 
a ppents d'intérét-pubhe—et-mattonat— is 


__Liua ‘faiblesse : plütôf .sévéreinent cet | (2 souvent francisés),-un 
DS ‘C'était un hotÿme pondéré, affable | nie porte # regretter de n'avoir pas | langage à bouches molles, défec- 
= GR DPMER 'éta à , ARR 
den x + estimé de tous. a 


Rapport des activités 
de l'Exécutif 


; * ; 
M. J.-A, Marion, président. géné- 
ral, présente un ‘rapport clair et bien 
à point des’activités de Tannée. Voi- 
ci les points qu'il traile: 
+, Visite des Cercles: = 
2. Réglement des malentendus seo- 
laires: 
3. Congrès de la ‘Langye fran- 
€ aise; 
4. Essai d'organisation des grou- 
bements français des trois provinces 
de l'Ouest; 
5. Décorations et dôns accordés 
par le gouvernement français; 
" 6. Mémoire présenté à la ‘Com-. 
mission Royale, Î 
7-Convention des commissaires | 
| 
! 


| 


: 


! Allocution de M.-Narcisse- Fournier 


RE LS RS RE EE 


Hitite-vois piüs-atiorisée-qui lour-di-!fueüx tant par l'accent que par la 
se plus.éloqueimiment que la mienne | diction.Jé suis de ceux qui récon- 
{ne Saurail. le faire combien leur vi-| naisent ‘le dévouement . admirable 
Lsite nous honore et commé nous | dé noire corps enseignant et si je 


et Concours de français 


L'influence de l'Association gran- 
dit sans cesse, déclare M: Marion en | 


conclugnt. Profitôns-en pour tra | 
à S Fsoimmes touchés de J'intérèt qu'ils i-dis que quelques-unis ou quelqués- | vaillér avec plus d'ardeur.au sucèês | - | Phiti D AA V .4 
. : | : !! nous porten. | | unès de nos instituteurs n'ont pas de li cause française. rois Pa Tor Sr : ve PA à. el de Sa 44 
Le pèlerinage annuel de Sainte-Anne-des- 1[. Ainsi done, EXcellences, Messei- | été et ne sont” pas assez scrupuleux.| Le rapport ust adopté sur MOTion | En d'autfes termes: ‘Qu’ est-ce qui de s Ha: fs te on ) 
\. #neurs,, Messieurs du.Clergé, Mes-:| en matière de diction française, ce | de M. Teillet secondé par M, l'abbé | fait le véritable Canadien français : | . en page 5 : is » 
| Li y ‘ «lames et Messieurs, je vous souliai-| n'est pas por malice, mais seulement | Sénez. ‘ ; ‘| 3 
F- + - 1. : = ir i » 3 À 
Chènes, pour toutes les paroisses canadiennes Ï e.en Mon nonr et en celui des pa-4 dans le but de remédier à un. mal Discussion 5 Des bd + ee A er at 
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où elle à passé la semaine l'invitée | Sainte-Anne et de Saint-Pierre, ce- | 


‘ATraversles Centres F on | 


A la longue liste de constructions - 


CANADA 


| fut réussi en tous points. Bien plus,:| 


a 95. 


Ru le sport—tweed, flannelle et tropical en styles’ uni et plissé. 
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_Combinaissns 


sant et en se relevant. 
Pointures 36 à 52: Chacufe 


- se ri en me  Q br I nie À l'en dé a 
+ - som. priés d'en avertir, par + lei lets 
Se E a à nement | : “comp! er pour le voyage de vacances, le _. ou le 
ù non M, dde LA de pe ana PRES - bureau. En couleurs et modèles favoris d'été. . ! ; 
- ‘préférence l'avant-m Es : er FRE. - S 
- JA heures, avant le L juillet.” | - PETITES NOTES Ts de ue rt mnt 
… Prochain : NU: m4. belle-socur de RSS Dos et uhi avec ré 
Samedi, le De, mes des à Lecmmie. désire remercier l et rapportées.  Pointures 35 à 44. sa cite Le (28 


2 $Is. 35 817 50 $20. 00 #3. 00 


- PLAN DE BUDGET SI vestes | 


Vaincheck 
_&atonia 
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tles liens militaires et économiques | ans forment un sixiéme de la MS see D ux salles d' amuse- { "5 sa guilare M. D. Campliil. _| convoquée par M. Paul Gouin, chef 
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ca . é ta Éonins La convention provinciale s’oppo- | : "CD e——— , L'Heureux, de Gravelbourg orfèvre | gent au comité. Un, grand merci! | pipes svraneée 
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{nada, remplit 185 fonctions di ou 


| verneur général du Canada, durant 
= " l'absence dle lord Tweedsmuir, 
- È ' \Rx2: tuellément en Angleterre. Le gouver- 
Rien que È PP: 
. à + 
| l (: 
5.00 . | pique-nique annuel: il n eu lieu sa- | 
V … di à \ pr > = ‘ \ ———— medi derniér, pour se continuer di | 
Combptant ; D — ET | æ : |" CHURCHILL, Man. — Jean Gabus, ‘manche, vu que la pluie avait dé- 
de Genève, Suisse, est parti pour-la : rangé ta veitie-— 1 assistance fut! 
Pointe aux Esquimaux, à 400 milles ! magnifique, lés jeux inté Fons, 
d'ici, dans le but d'éfudier les cou-! Six clubs se sont renconirés à | 
tumes des Esquimaux. . M. Gabüs ! balle-tu-camp. Les deux parties dé. | 
| passera dix-huit mois dans les ré- finitives dnt été jouées entre, les | 
1 gions nordiques. d clubs de Steinbac h et Sainte-Anne; | 
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d'une afin obile “Chevrolet” ‘loute | hqueur, don de M.'Aurèle Boutin 
neuve; il vous promet d'itéressanis | Le vomite nous prie de remercier | 


deimandez-le souvent. | sincerement tous les généreux dona- 
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+ Delphime Maguet, Couvent de Ste-Rose-du-Lac 


| 7 S. mere 
Ù vent, les RAR. SS. des Missions: Ecole St-Pie, | : 19 . : ‘ OL Mme Kiwis, plantüreuse, À 
Alle Odette Rousseau .#C.. Winni ; da: 
Be» nu Désauteis. Ecole Deux Psten. Mile Antoinette Ro- | g toc tons Couvent. de Ste-Rpse “use moins de. quatre-vingt-dix aus, Hile F $ 
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: :— Couvent: les BR. SS: Chanoinesses: | Joseph : AR | + + rt D PE brûler cent. fois! Comment le Dé- | # 
, Ê ï | ; . 7 » + # E ent de Bed ie tes DS partement indien peut-il laisser tout ü 
7% -* s ÿ É ; Ci t de Letellier … cabane un vieux cou | 
ki 5 1 # tens an ou n nan foct dut Couvent de Ste-Agathe D MU TT Ei l'on me did: + 
ô ni: 7. 60 na sg y ar pue. Ye + 12 
CE r ’ . - 6 76. . année dernière, Dépar- 
, "2 Mit #fsis — Couvent, les RR. SS de là Croix St  : 7 tement indien avait donné ordre de, : 
france, an -& FR ramasser tous ces vieux de File-Hills à 
et À S Le # |et de les mettre ensemble dans une 
set > * #. Bédard, - 90 |inaison comrbüne à “l'Agence”, pour - 
ESS { ARTE —, un à & C M [que quelqu'un _pôt _ Prendre _ soin — 
STE Ecole ie-Geneviève, Mile. Gabriclle Gagné: Ecole Sut, Mile | . 53 Jeinne Maire, Académie St-Joseph" 60 5 —.#9 |d'eux, Ce plan ne réussit point; il 4 
: | :# #. 79. | dura juste quatre jours. Dès la pre- à 
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; sa. < e -Joseph 50 4 ; ” À 
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#3 | dix heures «1 demie, nous ts éticas sur 


#7 |vernèment it/sont protestants. Xos 
| gens se plaignent de cet état de cho- 
ses ef se croient méme opprimés. : 4 


certainement pas pour les catholi- / . © 
ques. qu'on les donnerait plutôt aux) © 2" 
| protestants, d'aprés une coutume : 

cms ever he Le. 
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"æ ‘réplique Henoch, jà ne +. RE 
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: | rhevaïux ! Que le gouvernement far: | 
.æ, de ses chevaux! Et là conversation. É è 
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. #7 ‘mandations du Père Vaughan. Pen- . 
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MH | s'est montré. trés'bon maître, habile . 
Æ jen chasse € parfait disciplinaire, - FAI 
Les. élèves l'aimaient beaucoup. Au- N1 
: Miound'hui énoure on peut montrer : © 
éxdoist deux qui ont pasé-so0s lui: © 
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tréents “sporismen” et bons tra- Te 
:wailleirs. M Town à fé très éco. £ 
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Jeunesse agricole au Canada éor- 
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sur le continent américain, nous 
voulons parler d'une Holstein 
priété de M. T.-H. Dent, Wooëlstock, 


records aussi remarquables que Mar- 
Frères. . 
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têtes, ce qui fait 
um total pour ce pays de 52,900,009 
têtes. , , 


"porte hien des prôjels = bétail, récot- 
tes, horticulture ét économie ména- 
gère. mais aux nômbreuses exposi- 
ions qui se tiennent d'un bout à 
foutre du Canada, les jeunes. fer- 
miers et  fermières démontrent 
‘compétence dans les différentes 
que chose est la confiance en soi, 
qui fécoule de la connaissahce et de 


tés dirigeantes. ce qui augure hien 
pour l'avenir du Canada. 

Dans toutes les expositions tenues 
£elle année au Canada, une chose 
qui a donné la plus vive satisfaction 
aux vieux cultivaleurs el aux expo- 
sants expérimentés est la façon cal- 
me et habile dont, lei chefs des 
différents cercles) ont rempli leurs 
fonctions... ogramme de l'ins- 

. truction agricole, “apprendre en 
travaillant”, se trouve ainsi entié- 
rement justifié. 

‘est évident que les créateurs du 
mouvement -de la jeunesse agricole 
ont bâti plus soltlement qu'ils ne 


quelque chose de plus que de la! 


branches -de l'agriculture. Ce quel- | 


l'hahileté pratique, e{ cette confian-. 
ce en soi engendre des personnali- | 


| quelle on. vient seulement de fournir 

TToccasion de produire un grand 

nombre d'hommes. de inarque dans 
les années à venir. 

Comme exemple de ce que les cer- 

| cles de la jeunesse agricole font aux 

: Expositions d'un bout à Fautre du 


| d'Ornistown qui a eù lieu récem- 
ment et qui est une des premières 
de l’année. Les membres de trois 
[cercles juniors de veaux (37 imem- 
bres en tout: 9 du cercle Howick 
Avrshire; 7 du cercle Ormstown 
Ayrshire et 11 du cercle. Chateau- 
guax., Valley Hoistein) ont exposé 
des veaux, des animaux d'un an, 
des génisses de deux ans qui ont at- 
tiré. beaucoup d'attention; l'aptitude 
dont les membres de ce cercle ont 
fait preuve était tout à fait remar- 
quable. 

La catégorie. des veaux Ayrshire 
avait 16 entrées pour les deux cer- 
teles Ayrshire et il * avait 11 entrées 
dans la catégorie des animaux d'un 
an et 7 entrées dans la catégorie 
Avrshire de deux ans. Dans la sec- 
tion Holstein, il y avait 15/veatit’-10. 
animaux d'un an, 6 génisses de déux 

"ETS groupes -de trois ‘ 


Canàadi, on peut citer l'exposition : 


sont des insectes à corps moux que 
l'on trouve souvent en groupes, se 
nourrissant sur toutes sortes d’es- 

de plantes. Leur couleur va- 
rie; ils sont blancs, verts, bleus, 
rouges et noirs. Il faut les combattre 
dès qu'on les dérouvre, sans. aîten- 


Au premier congrès de promotion | ponde. Conserver le goût n'est pas 
avicole, convoqué par le Comité | chose facile. La température et lat- 
québécois de. l’association canadien- | mosphère y sont pour 

ne. des denrées alimentaires et: tenu 


TT Veñcaient CN hiliafive 3 pour bu 
* de développer Fintérét dans la-fer-! chatun, mais il esi admis que le. 
me et la vie agricole, de fournir une | &rand succès que ces trois cercles 
instruction pratique en agriculture | ont remporté est dû dans une -gran- 
ten économie -ménagère. d'amélio: tde mesure à l'énergie, infatigable et 
rer les pratiques de La ferme, d'en-|à ka compétence de leurs chefs res- 
‘ courager l'emploi de meilleurs bes- | pectifs, à tel peint que M. J.-P: Fleu- 
tidux jet de meilleures semences et |ry. agent de campagme_ des Services 
ile préparer les jeunes gens à accom- | fédéraux de l'industrie animale, qui 
plir leurs fonctions de ciluyens dans | était chargé des cercles de veaux 
. leurs. districts respectifs. L'exposi- | du district a loué tout spécialement 
ton agricole» ete le terrain d'é- {la confiañce en soi et l'habileté dé- 
preuve dé toules ces choses et d'un | plôyées par Îles chefs de groupes. 
bout à Fautre du Carada, dans la vi- Le nombre des: membres des cer- 
+ lumière du forum, la valeur de ! cles de 1 jeunesse agricole sous le 
ce programme a été clairement. dé- | Conseil. canadien s’accroit sans “esse 
montrée; mais ce qui s'est fait lé ;ef les dernieïs chiffres compilés par 
plus remarquer est l'aptiiude spé-!le Conseil accusent un total de: 
6" iale dé la jeunesse canadienne pour | 35,141 membrés. 
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des’ feuilles pour toucher tous ge lement compte aujourd'hui = ce | d'appréciation. 2 déclarée Dr Bar-|E x 2% 
bonietes- mat : dépend en premier lieu de ce | ton, car on sait que les.femmes qui "mx 
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avec le batteur qux oeufs. 
ee 
. Tartes au caramel 
Pâte à tarte d’abord et, pour l'in- 
{térieur, la p OR uit Re 
Une tasse et-quart de lait, d au 
nes d'oeufs, une tasse % de eas- 


ige, qui, lui _n'exi- à 


SIC) 


geait pas d'autre 


cachet qu'ün peu * 
, né: n'est plus, puis il cessé de voler ou solid céiliordes -É de gentillesse ét d'affection 4 : 
Es £ " Ë x ù , squpe de gen 
e considérer le devoir, en | ruisseau, le mégot qu'il avait aper-| je père Madek r le tour de chasser...et, dans Des farine, deux cuillerées à soupe de TVR Re ANR SES 
" wn mot deux êtres dont les éléments | cu de loin. Un autre, d'une piche-l 4. à propre salle, dl s'aPpuyait, COLE eut & nS tor M tule-cuienes à dote @e NE ' 
fonciers sont identiques ct qui peu- | nette adroile envoyait rouler à ter-| 5 côté sur sa canne et de l'autre mg DE rem to. [téculé de maïs (cornstarch), vanille | : Les beaux papillons ë 
È ‘vent toujours se comprendre. La | re le quignon de pain de son dé- se tenait aux lits. 11 n'y avait là que Re fetes Dani Rien ne nous sale au goût. Mélangez ensemble la fari- re: nt tee # 
tendresse qui les unit est fondée sur | jeuner. S'asseyait-il sur un banc? un des vieux comme lui. Presque tous | +. rise à croire que ces chärmants. oi- ne et la fécule de maïs avec un peu| Qu'ils sont beaux, les papillons! : . À 
8 - Festime, il faudrait de graves dis- | essaim de voyous, pareils aux insup- avaient des mines maussades, gé- Ce n'est qu'ainsi que vous entretien- seaux n'éprouvent pas un tel senti- d'est froide et jte i au! Oh! mon Dieu, qu'ils sont beaux! ë 
#48 sensions pour l'ébranier. - {portables mouches d'été, s'appro- missant, se plaignant de la nourri- drez vos forces nerveuses sou- ment. Les amis des hirondelles vous | fuit -on bi te jun + ce que |11 y en a dont les ailes sont barrées 
ÿ L'amitié est un hien au-dessus de | Chaït sous le prétexte de jouer, et, ture et des soins. Les infirmières vent plus ébranlées que . [diront tous: “N'en tuez jamais une, le- mélange : épaiesioue. : Chf au ide rouge: il y en a d'un bieu-vib 
F—- ne sons er Le c'est une richesse, | Criant, se bousculant. finissait tou-! devsient les rabrouer pour les faire]: de-raison Sous RÉORÉSRRSE-Une autre à la bain marie-et, quand Le tout ést bien avec-des-ronds noirs. D'aûtres-sont-—#— 
Fi en refuge un charme. jours par tomber sur le fativre hon- | faire Jls regardérent le vieux -pas- - Dr te DE tnôrt”. Rs ren épais, ajoutez les jaunes d'oeufs bat_! d'un jaune de ‘soufre avec des ta- : 
; Chacun. souhaite de posséder un |} me- : es - [ser avec des airs mauvais: ils chu- e IL fut -un el nes  S ee nor Be 2h garnie -ù tus avec la cassonade, la vanille et;ches orangées; d'autres sont blancs L. 
véritable mais pe: gens sont er ‘ it i a ; chottai : : emmes pouvaient rester à leur ir avec Une vie C » 0 Fans é : et frangés de brun. Ils.ont sur la : 
pd de le sen e l'ayant pe a) id eus ss ner À Du 7 il 1 le: à foyer, se consacrant exclusivement | que. Leur solidarité s'affirme dans tre! dæ sr : FA de tête deux fines cornes ou antennes, “ + 
rencohfré péu sont capables & Dormait-il dans’ sa mansarde? les ds ! TS . Pam au soin de la maison, du mari et dès | maints faits constatés par de patien- me sn poêle avec le!tantôt semblables à un fil, tantôt  * 
Ë À - * ; : - à enfants, où l’on, ne dispersait tes observations, une solidarité ef- : Pt s » 
conserver. mioches des locataires voisins frap- | jy eus en coe MoQUe, POUT - Deer val Sn Se oui fes chant. broccce découpées en panaches. Ils ont sous 
6 , : : | tant. de dif. | paient à la porte, tambourinaient au ES pr Made. son effort en besognes exténnantes, | feclive et qui démontre, nd mr constatneut. toët te lei la tête une trompe, c'est-à-dire un: 
Pourquoi avons-nous tant: # : où l'on ne se créait pas d’obliga- | plus, que l'animal possède une intel- , issant brû é val GUN -uien docle à :: 
en - ficultés-à trouver un mimi? c'est que | Mur, creusaient des trous dans le Pour ne plus les entendre, il passa tions superfliés où l'on a ; de _| ler un peu le tout. On ajoute alors | suçoir a i qu'un J a 
1 D Sons ® | refend. Toute la nuit criait : pouvait | ligence semblable à celle de l’hom ” DE : REA rale. Quand ils s'appro- 
PSE nous le cherchons mal, nous nous |! la ça * Sa | dans la salle voisine. Mais il fit la maintenir autour dé soi une atmos- | me et qu'on ne peut confondre avec le lait et on épaissit. en spirale. RE 
- 9 à nts ! bougeait disputait imiié Éétai F 1 , . 4 - 4 chent d fleur, ils déroulent:-la 
LA arrétons plus aux dehors brillants TR et niet mu sr ns: gs une salle d'enfants. phère calme, loiti dés bruits exté- | l'instinet. j 2 Lermngé dd plongeet sn fond dé le: © - 
Le “5 to fortes ar er ar nous nous a lait sgh ms ki air |ieurs, . ceux-ci restant, d’ailleurs, En voici deux exemples cross : Ne demandez iamais de | corolle pour y boire uns suite de RE 
es ane d'être ges red le père Madek avait beau chan- RD rame nes si ochgl ar len- né raisonnablemenit Rs it Un Sn Eu nee ce Le Dremer " _[iqueur-mietieuse. men ne  ! 
sans nous demander si l'être Lou ger de logement: des enfants, ii yen tits enfants! Aujourd’hui, que voyons-nous? la | Cieux et déginvoltes comme | 8 * æ - + FE 
Que nous cherchons n'est inca- | 2 Partout dans les maisons des pau-! -_Ç.st que j'les aime pas, y m'en | jeune fille—et trop souvent l’épou- | Moineaux, avait trouvé bon, un jour, À He M EME ES ‘|: Pour rendre tendre une volsille : 
à n. Ê : ho: vres gens, c'est comie la vermine! ! sich (où voir à ds rise et Ia mère-$e tuant à essayer | de s'installer dans le nid d'une hi-! Il est tout-à fait dans l'ordre des trey fraîchement tuée-— F1 
_pable d'une telle souplesse. Et quand Dr “ jui, | 2° ant fait voir, lous, dans la rue! de” concilier Ii-double tâche du tra- | rondelle. La femelle y avait pondu |choses d'admirer un nouvel objet | le ttes de Léon ; 
les flatteurs, ayant de à ea e RE ee ed à enr he cu __ Fe rage vail parce Poe dk ct. du travail pro-|ses. oeufs et les couvait sans se!que vient de se procurer une per-| un ne mn de _la faire cufre à 
ce qu'ils voulaient, s’ . —Oh! inhirmiére fâchée, mes ù ï i davantage . des . véritables | sonne avec qui l’on'se pique d'être ! À 
' resser complètement, - : gen- | féssionnel, la iondaine surmenée | soucier CE 8) se ît faut, e 
2x Et 5. gr Paper à maille ‘Qu'il enécraft, * gen pes malades, eux, sont très gen pe l'oitbès ‘de inhéren- | Propriétaires de ce domicile. Lors-| en amitié, car celle-ci sera he: à pans Vsrur mé mars = 
à nr “plus. | orter que les grands volent les |. Pons. L ln: coté te |'es à sa Situatiôi-sociale, et toutes, | que l'hirondelle à laquelle apparte- | de voir que vous avez consialé sale. l'y plumer. aussitôt que l'on peut 
€ faux: des êtres intéressés, tortéeux, {5 e ; Fr ‘ne :#es; 12 farier, ‘10 ile; - | nait ce nid s’aperçut de cette viola-| nouvelle acquisition: maÿis il faut | | : £ : 4 
ne pouvaient représenter” des amis petits, que les forts rossent les | ,ieux s'avancs prudemment fatiguées, les nerfs en boule, horri- | n es x , 2% y tenir les mains, soit lui faire ava- 
Ë » - (| faibles, ni que les filles ainées gi-| x "étai (les. rnè : | Pilées par le tapage de la vie ac-|tion de domicile, elle eût’ tôt fait | surtout éviter ‘les questions person- : 
sr pu SÉTSeC'ONÉ, MONS QUI MONS SOÏNNNES | nr ee € ke Rd CE pere sr ce tuelle— . ; d’aller conter à ses soeurs avec quel- | nelles qui choquent très souvent au 
‘ ont trompés. ns sieur sont confiés. ! savait pour- | ges. pâlis et affinés qui creusaient | On multiplie son activité, on se | 1e he Indes he mg Een installé a une amie tient vous rendre Ag -ca-pgrer 
à — —Mais Best -paé de xs tant que lous se valäient et ns Re plus malades ne | plaint de n'’arriver à rien, et _par-|"n _- “sirable s'êta allé | qus + | | _— ee de age ere £. 
ï Par < PUS %- |leur tour les petits, devenus gra : | bougeaient leurs yeux brillants, ‘ fois, pour de vains plaisirs, on sup-| TE 0e PR - : ee [et si lon veut rouper la cs- ne 
TT pente . did, pres ass? abuseraient de leur force à l'égard | seuls, intvaliu rues cn du vieux. | prime le sommeil, il devient l'éter-} La tribu se rassembla ?t vint cons- Î cry je Pet pci ssl nard étouffé, if faut attendre qu'il ee ‘ 
se assurer l'amitié dont nous avons be- | des Plus faibles. né lui, in #5 Mieux portants s’occupaient sa- | nel sacrifié jusqu'au jour où il se |tatèr le délit. Réunit-6n un tribu- | on amoureux, il serait déplacé de | °° froid pour Je faire. : 
Ne, “ON : Œ c'était un | ent avec des images, des ci-|venge cruellement. : nal? Peut-être! En tous cas, les hi- | Jui demandéF les renseignements ‘Le Med : 
ïe Ecoutez l'âpre cunstatat lintervenait dans | ates_ C0 seaux où des jeux. Ils s’interpel- Manque de sommeil rondelles, aprës des caquettements l'on tient d'habit à subies | : La Mode Pratique 
à _ gr ton de La | fendait et consolait le battu, jusqu'à |izient, se passaient des bonbons et Car aucune de vous ne me contre- | prolongés, s’éloignèérent toutes-puis nl toe Ad ee Lo rr mb a i & 
“Pour avoir de vrais amis, il faut | © cho hong shtirée per e bruit, | riaient aux larmes pour des riens. |di-aôrsque je dirai quej'ces yeux | revinrent, chacune tenant en son | merfeilleux bijou?” ou bien: “Com- | 3 é 
être capable d'en faire”. — | interviente: e 4 4 Is sourirent au père Madek, l'un battus au réveil, ce teint plômbé, ces | bec une boule de glaise . .… Et, en!hien Jean ail payé pour cette jolie | - - # ee — 
S ; |.De quoi qu'rous vous mêlez, | d'eux cria très fort: | lèvres décolorées; cette lassitude du | un cliñ d'oeil, toutes les petites bou- 9" D'ai il 
Si nous avons élu un être. il ne | Jrieux? vous pouvez vous occu- | -: - , + e bague?” D'ailleurs, vous vous expo- |., 
s'ensuit pas forcément que nous | e s sie | Bonjour, grand-pÿre! : corps tout entier sont le triste apa- | les de terre_furent plaquées devant |. souvent à ce qu'on vous répon- | 
\ ds par-Ré. à plait. | per de vos affaires? s x}. Ça Jui fit quelque. chose au pau- nage des femmes qui ne dorment | l'orifice du nid violé par l'intruse . .. de faussement. Si vous êtes assez |. 
: mg RS Di roclouute mr en i —N'y avait pas de justice là où Y | re vieux sans famille. cg pas suffisamment. {si bien que celle-ci. fut -emmurée intime avec la personne en question | À 
parfait auquel nous avons longue- bee des enfants! . - .f Le père Madek préféra Ja salle Voulez-vous recouvrer ou conser- | sans pouvoir sortir de sa prison ... pour vous permettre, malgré tout, | £ 
==. ment rêvé, c'est à lui que nous vou. | que pen rene à Resoin de leg agrents à celle des vieillards, | ver 1x fraicheur de l'épiderme, l'é-| .La Peine était dure. Mais il faut | ete liberté. m'insistes jamais. si | 0 | 
lons attacher notre coeur, _esf-ce | une peau : orange — Pas w< n rs | c'était yraiment plus gai! Dès qu ils clat du regard, la jeunesse de la sil- supposer quon se raconte de telles vous voyez qu'on cherche à éloigne | ” 
: “il » dire qe cen était un de € l'Engean- | entendaient la canne et apercevaient houette, réparer les forces nerveu- | choses entre oiseaux car les nids un peu la conversation. È | $;, 
ñ “Kon. dE: | 40e qui Tavsit, mise Exprès sur le |]a vieille redingote et la barbe blan- | ses dont vous faites une consomma- | d'hirondelles sont respectés. —2-2425-2— : AGE: 
2 s à | trottoir pour faire tomber le monde! | che.du bonhomine, les petits mala- | jon exagérée, reposer complète- Le fait ést à Su Fe + 
2 n faut gg ce de wi in à | —et se cassa la prenons On le trans- | des se soulevaient de leurs lits, le | ment votre cerveau tandis que votre |. D Po D ns a Méfions-nous des AS 
notre ami, c alors qu gr | porta à. l'hôpital malgré ses ru | visage épanoui, et criaient de leurs corps se détend? dormez, et dormez | lui était-il arrivé? — s'était noné la hôtes indiscrets … | 
: ner ée al" Ja si vi . i it }? ban ee. longtemps, afin de renouveler votre tte à une ficelle et pendait ainsi - | + 
Mmagnanime. ane notre esprit. —Un si vieux qu'moi, à lhôpita ?| —Bonjour, grand-père, ça . va, | vitalité. n patte | = le À | 
de notre ur ar de notre initia-| pas la peine. J'suis fichu, que j'vous Færand-père? voulez-vous faire la Préparatif ‘ Le# Le Ma se CRE: Æ Se se + —Des savants ont remarqué que, 
tive; il bous montrer dignes : dis. Vous feriez mieux de m'laisser | %: combi . i L L "* plus elle faisait d'efforts, plus elle | neuf fois sur dix les gens qui souf- 
‘d'attscement, il faut surtout nous | crever comme ça. Fichu pour Co fran re ge rai à . ‘Mais, pour que ce repos, diurne resserrait son lien. A son appel ses | fraient de vers dans l'intestin . se 
montrer fidèles; car notre goût pour | j'aime mieux qu'on m'charcute pas!| Un bonbon pour le rhume, grand- ou nocturne, sit -tout l'efficacité congénaires accoururent. Elles exa- | rongeaient aussi les ongles. ‘Au mi- 
la nouveauté nous fait trbp souvent | _— Qu'est-ce qui vous parle de ça? | père? ét qu'on attend de lui, il importe de | minérènt le lien qui retenaif la cap- ctoscope, on aperçoit És ceufs 
2 sbandonner une amitié naissante àa-: tenez-vous dénc tranquille, le vieux! | Ils né l’appélaient jall"outre- s'y préparer. ‘ ‘, tive. Puis, après quelques instants, | d'oxyures, tout petits vers qu'on ra- 
ee © want qu'elle ait eu le temps de pres- , lui dirent les infirmiers, compliquez | ment. que grand-père, et c'est ce qui on sg get d Le sans doute. de réflexion, elles se | masse dans là poussière et qui se Û 
, dre racine. “Nous courons sans ces- donc pas le travail! le touchait le plus. Le vieux passait |" S0ir: ” ain, y - 
de ae son L ad 


PONTS dont Une jiibe cassée, c'est rien du) Jon it à "Tautre. Sés “gros doigts 


la première fleur nous séduit et. tout, si vbus restez bien tranquille, allaient chercher, tout au. fond d’un 
nous entraine, disait Piutarque; | pète ! vous avez tout de mê- | mince cornet, une pomme poissée. 
nous formons une multitude de liai- ,.me plus de raison qu'un enfant? =Regarde donc, grand-père, -ce 


7 {que c'est joli? 
Le père Madek tournait et retour- 
Z! nait, pour fairk plaisir à l'enfant, la 
fragile maison de carton que celui- 
"ci venait de coller. : 
—T'es un vrai “artisse”, disait-il 
Ÿ —{Grand-père, mes ciseaux, mon 
| livre? siou plait! 
{ Et le bonhomme se baissait xingt 
; fois avec peine; pour raniasser"l'ob- 
jet qui venait de glisser à terre: Il 
s'attardait à feuilleter. un livre d'i- | 
mages, à faire üne partie de dames 


À Patron de Brodérie 
de La ‘Liberté de 


PATRONS 


5 : ; où de OS. Î 
IA: ; Un jour qu'il s'agissait de retirer | 


appela le vieux, pour tenir les mains 
de l'enfant qui ne voulait-pas se | 
laisser faire: ’ 


| —Racontez-hii des histoires, pen- | 
dant -que nous le pansons! < 
| Et le-père Madek répétait : 

| fini, tu vois, t'es guéri, comme moi! 
+-Et cèla, avec tant de -conviction, 
que l'enfant ne bougea pas. ‘ 

| Le vieux Madek boitait par-habi- | 
| tude, mais sa jambe était tout, à ‘fait | 
|"—Alions. | 


| nous quitiler? 
7 —Déjà? 
—N'êtes-vous point guéri?... à! 
moins que vous ne vouliez rester 
avec nous?,,. nous avons besoin 
‘Wu gardien pour les enfants: qua-: 
| tre heures de jour et quatre heÿ-? 


Ne 35e — PLANCHE de mots pratiques pour fantaisies diverses : 


! +. QU L | 


coussins, labliers, etc. . 
Cireulaire religiciiset 5 sous. Cirtulaire de bébés. 

de nappes. 5 sous. -— Abonnez-vous à 
et musique, 12 sous seulement par à 
—— Un délai dé dix jours est nécessaire pour la réception. de cés patrons. 
© On est prié d'adresser toBlex-les commandes au Département des 


- Patron à tracer, 2% sous; perforé, 75 sous; au 


re | 


n 


5 sous. Circulaire 
noire revue mensuelle de broderie | 
an. ù 


l' dur! Vous les surveillez simple- | 


—{Ce n'est rien que j'tæ dis, c'est 


Allons, mon père, vous. allez F 


| res de nuit?... Oh! ce n'est pas bien | 


réunirent comme si elles se concer- logent. dans les, coins des ongles. 
« A : î Ye = dini st , 


Ja. “ 
Le plus avant possible dans la sai: 
son; dormez Ha fenêtre ouverte; -ou 
tout au moins avec le maximum 
d'air pur, car vous n'ignorez pas 
que xôtre respiration a un pouvoir 
nocif, dangereux, s'il n'y a pas d'é- 
change entre l'air vicié de la pièce 
dans laquelle vous dormez et l'air 
du dehors. :.. 
Etes-vous nerveuse, agitée? Buvez 
une infusion de tilleul, de verveine 
Ou de marjolaine, qui vous calmera, 
combaftant l'insomnies Et puis, fai- Toutes alors s'assermblérent, .caque- 
les un peu d'aulostggestion : astret- tant, comme si elles célébraient le 
gnez-vous à publier vos soucils; er) succès remporté en fiême temps 
commencez, dans votre cervelle, me que la délivrance de l’hirondelle at- 
projets de robe nouvelle, ni bud- tachée sea ; 
get de ménage. Ne rire ir 
au'il y = de. mieux : 


Enfin, ayez un bon sommier et ml Ru “RECETT [TES Ge 


bientôt ses fruits. Les oeufs minuscules pénètrent avec 
On vit soudain ‘une’ hirondelle | les débris d'ongles dans Te tube di- 
s’approcher du noeud fatal et y don- gestif. Bien au chaud, l'oxyure nait, 
ner un coup de bec. Une autre la | Puis se. précipite à l'extrémité de 
suivit, puis une troisième, puis une | l'intestin où l'animal se reproduit 
autre encore... Toutes défilérent | et se crée en peu de temps une très 
ainsi à leur tour, la première reve-| nombreuse famille, pour le plus 
nant après la dernière... Les coups | &fand tourment du patient. 
de bec se succédaient avec rapidité, | . Moralité. — 11 ne faut jamais se 
En moins d'üne minute, le noeud fut | ronger les ongles et ne jamais ou- 
brisé _et la captive délivrée reprit | blier de se laver les 1ains pour 
son vol, se mélant à ses soeurs ..…. manger, ÿ 


: 5 
r À a 
Légende du vin 

Une joli légende mythologique ra- 
conte, d'une manière imaÿgée, les 


bienfaits du vin, qui sont indénia- 


bles, et ses méfaits, qui ne le sort 


2759; ‘.# 


matelas-moelled*. Voüs connaissez | pas moins, quand l'intempérance Nouveaux chaneaux et 5 $i 
le vieux proverbe: “Comme of fait | Tomates étuvées « [s'en mêle. bandeaux d'été ni ge 
son lit on $e couche”, Faites 1€ vô- | me Mt à : lai 


: Prendre de belles tomajes d'égale | D ne É. - 
‘chaque à w onc, Dionysos faisant un voya 
tre ‘chaque matin, en entier, SanS | srosseur, bien les essuycr et. retirer | F6 æ 
“retapage” rapide mais malsain, Ne 


= —à son époque: on n'éfait pas pres- 
; _—. s a ! les queues. D'autre part, mettre dans | 47 -2çtlen mo 
négligez pas l'orientation, qui est ; 
3 


1 j d » h | comme de nos jours: vit sur 
x à a poële où dans une sauteuse huit, : , “ 
un point-très importatit, | son chemin une-platte qu'il trouva 


Style No 275%. Comprend les qua- 
tre modèles, pour une grandeur seu- 
lement. Pour tissu nécessaire voir 
l'enveloppe du: petrôri. 


dla : {tranches de: lard Tines.” Poser. une | bell j hs à A à 
ag PA raiomenl-pendan! {tomate sut chaque tranche de lard, | AR, andre à "A aa er Toute demande doit être adressée 4 
que —+ - Foncerrid rodage A: ptdr conserver frais, il le mit dans un os nr md = qu de la 
. x æ” : er-ses, Fer Re Eole UT oiseau Le voyage ce prolongeait, | Mode, BERTE intipeg: | 
Pour avoir frais |oignon et du persil hächés et un | la plante ; poussait. Il mit l'os d'oi-| Prière de mentionner exactement la 


| peu de beurre. Laisser cuire à petit | seai dans un os de lion: puis l'os 
| feu, la sauteuse couverte, Ne pas 


ag de li da os d'âne. E i- 
| oublier de piquer-+és tomates à plu- | PT. EE Ne d'âne. En arr$ 


ardeurs de | sieurs endroits avant de les mettre | envahi, ii rit Je tout en terre: 
3 . [par patron 


|dans la poêle. ‘ AE es sé 
5 : | La planté poussa et donna des! ment). 

‘ Tartisies d'anchois Lfruits dont le jus fut le premier vin. | bonsable des lettres 
joncher leur litière d'herbes vertes | Préparez. un beurre  d'anchois, | Ceux qui en buvaiént chantaient | délai-de ‘huit jours 
et humeëtaiert Jes rideaux tirés'c'est-à-dire pilez, écrasez, mélangez | comine des oiseaux; en en buvant | 5j 

d'eau froide. À leur cou et à leurs | des fileté d’anchois et du beurre. Re- | divantage ils devenaient forts com- 
bras. elles enroutaient quelques cou- | couvrez. de cette pâte des tartines | me des lions, mais, en en buvant 
letives dressées à cet exercice: et }de pain ‘beutré 


Les belles Egypliennes dy Ve-sié- 
cle âvaient une méthode bien sin- 
gulière de combattre les 
Fe, (Te % 

Héfodote nous la transmet dans 
toute sa fraicheur . .. Elles faisaient 


à 
non rèçues. Un  .. 
pour la réception de ces patrons. 
Ces patrons so0i en anglais seu- 


, " n | ment, en leur réttant de en, Par et arrosez avec, du |encore, leur tête pe it vers la », j \ 
Patrons, la “Liberté”, és, avenue. McDermit, Winnipeg. a+ 1 Nites.., COMMUNE Vous le faités &-| dans chaque mala-elles tenaient une ‘jus de citron, [terres ils resormhlaient à dés Ants, , Hs ne sqnt pas échangealles, 3° 4 
Li F4 2 j : 6: 5 } À rt mé Li 
: 9% : £ FPS PLU TN SE : VE 2 ent D 0e mr, 2 i ° F ii D crie j ! 

és à nr É dires 7 " : nn Ni _ ra : v - T5 y PR * à x 
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..- s “@ 


biens 


pr Fr. mel Le | avant! 


s 


 Pusqu'i est. d'fait aus ke jeune 


ne me [homimé, 
Quand Îl a cirq sou gaitiant 
si er. d'Paris à Rome, 


en pi 


emier jour, je trottais . comme 
! [un ange: 
— Mais l'end'imain je .Mourais quasi 


{d' un 
Un Feruteur passa, 


me proposa 
as d'orgueil 
[tons bats l'oëil; 
.» Faut que j'mänge! 
En svant, ‘ete. 


4 3 
ds ou Quahé- Rntendts-+ Ja “mitrnilie, 


Comme je r'érettai mes foyers! 
Mais quad j'vis à la bataille ‘ 
Marcher nossvteux: #renadiers, . . 
Un instant! nn sonim’ : toujours 
Lensemble, 
“pentreblet! ie dis: Je alors toul bas 
Mons, mon enfant, 
"Mon petit Fanfan,  — 
Vite, au past “ie 
Qiron n'dis’pas 7 
Que tu trembles! É 
En avaÿgt,.. ete. Q 
sa i - 
En vrai soldat de la garde, 


7 Quand es-fenx -étaient cessés; 


Sans: r'éarder. à là cocarde, 
: J'tendais la main aux blessés 
?D'insuiter dés hôimm’ fivant encore, 
Seuls; des Hch'- pantrraient se faire 
[un jeu, 
“Quoi, Will” centrebléu! | 
Devant moi, raie 


J'souffrir Fais — Es ge ER 
{ S'déshonore! 


{cette région. . 


. ride, ôn arriva près d’un Cabrador. 
“sel. £Les animaux de: la" 


| friands-de l'article; vienneft Je on: 
on n'y découvre quelque gibier inté- 


, par cette: 


but e. 
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5 


tauté s'ässemble et le Père Direc- 
teur- annonce l'heurensé  nouvéllé. 


nt tou- IN _Chrétiens ;sdutent. de : joie, 
e Hnigus _— 


Or, un jour, la viande vint à man- 
quer, et le Père. Férnando résolut 
dé chasser le cerf; très äbondant en 
Pour cette een 14 il 
emmen4 gyec. lui ps 
se tenait plus de bonheür, “en 1 

Tous le blâmérent, Jamais; en et- 
fet,_un Bororo, même chrétien, ne 
tue ni ne:mange de cerf: cet animal 
est considéré comme sacré r la 
tribu. Cela n’empécha pas petit Jear: 
de partir à la chasse, …, 

Après six kilomètres de marché, 
dans. la brousse, sous ün soleil tor- 


On äppelle ainsi un terrain tiche en 
“sion, 


somer sur place, en creusagt de 
profondes tranrhées. L est bien rare 
qu'en approchant avéc précaution 


ressant. ‘Il est vrai que parfois on 
tombe atissi nez à nez avec un loup 
où ün tigre, Mais quad on aime la 
chasse, gn np ere pus. arrèter 


Ce jour‘ à? xfavorable per- 
rit à nos chasseurs de: s'approcher 
tout près, 

PaatErr “Superbe faon fait, la cul- 


Au-retour, pendant que la victime, 
solidement attachée par les pattes 
à une longue “branche et se balan- 


çänt à la cadence de la inarche, sè- |: 


me son sang sur le sable, un étran- 

ge dialogue s'etig mt : 
—Dites, Pèie, vous me dônnerez, 

bieñ un petit morceau de viande? 


uvenx-ciie? e 
Oh! ñon, me je vous assure 
je désite. bes 


Ds ——— 


4 


-. Mort de faim, 


smelle : 


village 


SP ER +. 0. 


nn Kiogo-Kaonorou 


En avant, ..etc 


-1., $ : 
Vingt ans soldaf, vaill” que vaille, 
Quoique au d'voir toujours soumis, 
Un’ fois hors du champ d'hataille, : 


J'n'ai-jamais connu d'enn'mis. 
Des vaineus la touchante prié re 


.M'fit:voler toujours à leurs. secours 


‘ C'que j'fais là our eux, 
Piêt’ qu'les malheureux | 
front un four 
Acleur tour . 


. Poûr ma mère! 
En avant;-sete: 


Mon père, datis l'infortune, 
. M'app'la pour le protéger. 
«Si. j'avais d'la rancune, 

Quel moment pour me venger! 
Mais un franc et loyal militaire 
D'ses parents doit toujours : êtr’ | 
(l'appui. | 


Si j'i’avais eu qu'lui:. 
‘Je:s'rais aujourd’ bui 


Mais enfin 
C'est mon père 
, En rose 


nee ass 
* Mainténant je me repose 
Souùs lé chaumé hospitalier 
"Et j'v cultive da rose- : | 
Sans négliger le -laurieur. ‘ 
.D'mon armuer je détache la rouille. | 


Si'le roi t'app'lait dans les combats, | dommit pais 
: |ment le révetlla en “sursaut et ce 


De-nos jeun’ soldats : 

En guidant les pas, 
J'é'écrirais : 

J ‘suis Français! ES 
Qui touch’ mouille! s 


En se la Tulipe, ….… etc. 
PP HN ; 


: Mon enfant de Choeur 

Le sorcier avait déclaré le songe 
néfaste et la loi de. la tribu était for. : 
li mère devait peindre son 
‘cher trésor, l'orner de ‘plumes blan- ! 
ches et puis l'étoufler, de ses prb- 
pres mains. Depuris deux jours, la 
pauvre maman Bororo luttait contre 
entier, qui réclamaif la 
mort de.,son enfant. 


Les Indiens Bororos, peaux-rou- 
tes du Brésil, croient en effet que | 


les rèves des mamans portent mal- ! 
+ heur et que pour ‘conjuref le mau- 


Yuis sort, il:faut sacrifier aux ès- | 
vrils le pélit garçon ou la petite fil- 
le, NUE 
tébene bleu), 


| 


[posainis de retrouver son & 


ir arbre 


Tia à Dicu 


Let les' esprits le 


D AT A nd AA 


fois: voi fois. Valère ben 


‘et d'une camisole. ne = 


M. Tonton (stupéfait), — En quoi 
êtes-vous?. 

Valère (s' épongeant le front). —- 
de suis en nage. : 

M. Tonton. — Je le vois bien. Je 
voulais dire en quel costume êtes- | 
vous? Qu'est-ce ‘que c'est que cette | 
tenue? _ 


Valère — Ça, Münsieur, € "est. ma | d 


tenue de sport. 


M. Tonton, — Comment votre te- | lé 


nue de sport? Vous faites du sport, 


à pa 
Valère arfaitement, ét. 


sport en chambre! 

“M. Tonton. — Bon, bon, ça: va! | 
ét. alors. qu est-ce | que c'est que ce ! 
sport qué vous Praliquéz dans votre 
chambre? 


Valère. — Je he pratique pas hi! 


sport, mais troisi fa boxe, l'équita- 


tion et la natation. J'ai aussi essayé | 


la ‘course. à pied, mais dans une 


pièce où il ya des méubles, on rie | 
peut faire que de la coùrse d’ obsta- | 


les. f 

M. Tonton. — ‘Naturellement: je 
né sais même pas comment vous 
pouvèz boxer: ce 
.. Valère. — Comme ça, avec mes 
poings :…  . je mets ‘des 


M. Tonfon. — Des ant de coton! 


"4 est | tanémenl. 
Lots roïs 1 “ccoutré d'un caleçon | 


Ha-main.. je ne dis pas. 
ça ne vous fait rien, nous pre 
! dans le domaite du figuré”. " 


du | 


rer 7 DUROURE, 
. Missionnaire Sahésien : ‘au 


M. Tonton. — Et alors ? | 
Valère. — Et alors, j'aurais voulu. 


l'essayer un pet sur Monsieur, pen- 
| dant que j'ai Monsieur sous la maiñ 


M. Tôn Sous la main, sous 


: Mais, si 


ton, — 


Valère. “Comme Monsieur vou- 
a. 


Le ” “Tontof (hour Changes de sujet 
ée conversation). —Ne m'avez-vous 
| pas dit aussi que vous Rp 
tion? 


Valère. — Oh! oui, c'est ‘un. sport 


‘| Arès ‘agréable. 


M. Tonton. — Mais voyons. vous 
| n'avez pas de cheval. 
Valère. — Ah! çà non, je n'ai pas 


| de cheval. Mais chaique matin, pen- 
dant une demi-heure, j’arrache quel- 
ques poils au balai. Ça. m'habitue à 


tenir une crinière ayec vigueur. 


M. Tonton.— C’est donc pour ça. 


que vous achetez un balai toutes 
les’ semaines. Et la natation, que 
faites-vous pour spprendrs la nata- 
ti on? 

_ Valère.— Je me lave les pieds tous 
les jours, ça m'habitue à l'eau... Ça 
donne le pied marin, comme on dit. 

M. Tonton. — Je vois, décidément, 
que vous êtes, en effet, u garçon 


très. sportif. et. -je-dirai.même-un 


SR NS 


selt-made-sportié_ 
Valère (timide). — Si “wtônsieur | 


l boules. Elle. « avait 


Même l’attachér, 


cm jalouse, tu va Pr : 
Et Nicole, 4rès ostensiblement, m, 

GA, Nicole. Arès, estesiblement | ae. z 
eù l'interpellant amicalement. 


gage et -s’a : : 
taile. Alors Paraignée lui- jette des 
fils pour l'arrèter, Ou bien la four- 


le_ coin de ln ‘table, u al: 
Li de velours noiserectifie sa 
posilion, ressérrant les. ‘pattes, Je 
beau panache de queue étendu de- 


"à 
LA + $ 


ce jour-là je me profnenais seul 
dans un boïs. Au ‘détour d'uñ sen- 
tier je vis une énorme. toile :d'arai- 
gnée suspendue -xux Biañchgs d'un. 
Pen: “quatre 
pieds de circonférence, C'est alors 
que je fus témoin d'un combat qui 
me stupéfia. Ayant jeté ure fourmi 
dans cellé toile, üne gigantesque a- 


re Émeraude se sont froncés et, du von 
‘chien, ils se posent Jouguement sur 

atjeyar femme. Pape * 
Nicole, ‘écervilée Nicole, ngtitts 
à vôtre tour et vous ne direz plus | 


rapidité de la foudre et se jeta des- } 
sus. Elle fit tourner la fourmi entre 
ses pattes en l’emmaillottant dans 
un réseau de fils qu’elle sortait de 
son abdomen. Tôut ceci se passa 
en moins de temps qu'il n'en faut 
‘pour. l'écrire. Quatre :sécondes: ‘après |: 
être äpparue, J'araignée retournait ! ” 
dans Son'trou. La fourmi gisait à | pr à Pt OU 0e Ce 
l'endroit où je l'avais jetéé, mais élle fais cela, toi?”. 


n'était plus qu'une petite boule toute Ni 

blamehe, tellement l'araténéé T'avait | er = où re pr 

enveloppée de fils! "+ être votre trahison. elle n'accepte- 
+Cependant toutes les grosses arai- ra pas de se voir voler votre chère liés. 

gnées ne font: pas ainsi. Habituelle- affection. _! ne 

ment elles foncent sur la fourmi et | i-} Quel est le 

-J'améhent. dans trapper des oi 


“parlant” 
mains? 


Lés pronéllss ssciebities s'arrê- 
tent un instant à peine sur l“intrus 
canin”, le..quittent avec dédain et 
vont à vous, * Nicole mais le vert 
sombre. s'est “mperceptiblement : é- 


que tant de rer D 


Gomme vous avez bon coeur, N 
leur_antre sans’ | éole, : vous réparerez tout de suite 


leur sanglante orgie. Celle dont je! le jeu cruel, en ne favorisant jamais 
viens de parler ie devait pee an avoir | l’üne des bêtes devant l'autre; au 
t: sont altrapés. 
aim. contraire; vos £aresses leur 'amne |- 


ä Toile d'une araignée plus Detite rodierie éffcciseuss vous arréte- 
qu'elle, Alors _l'araignée sort de son | rez ur 


dr, SAR 
N'y compte peu. Ce serait me 
mettre à dos4out le village. 
Mais les larmes aux yeux, -notre 
garçon'de continuer! Hi 
Les, missionnaires - disent . tou- 
jours que nous devons äbandonner 


mos superstition; éh bien! laissez- 


moi. donc prouvèér à fous qu'un Bo: 
roro peut manger du cent sans mo- 
rir. 

Le Père Fernando se laissa fé- 
chir. 


+ 4 + 


: À quelque temps de 1x, les-confi- 
fures devenant rares, le P. Fernan- 
do emmena ses élèves dans la forêt | 
pour Y cueillir des ‘goyabas (sorte | 
de coings très sucrés}: 

: La journée fut joyeuse. Le soir, | 


l'avant de se mettre en route, on fait 


l’appél; hélas! petit Jean manquait. 

Cris, coups de sifflet, recherches, 
tout fut inutile. On dut rentrer sans 
lui. 


ruits s'était éloigné du rendez-vous, 
et, à. la nuit tombante, il Jui fut im- 
hemin. 


A douze ans; passer tout seul 1 
Huit dans” Îa. (Sr are une, | 


perspective bien agréable. 11 se mit | 
à genoux et avec une grande fer- 
veur fit sa prière du soir: puis choi- 
sissant dans ne élairière un arbré 
haut et res iv érimpa et s'en- 
iblement ::, Un rugisse- 


fut un miracle s'il ne t6mba pas. 

En bas, deux. magnifiques jaguars 
au pelage tacheté jouaient ur clair | 
de lune et parfois se dressant contre | 
aigquisaient deurs griffes. Que 
les bêtes le- découvrissent. que la 
faim lés pressât et c'en était fait de 
lui car le jaguar monte facilement | 
auxcarbres. Que faire? Ætan se con- | 
ge gardien . | 
mais les fauves .ne pXiaient pas. 

Pendant ce-temnps, le Père Direc- | 
Meur, gprès entente avec le chef de | 
la fit; avait envoyé au sécours 
x de ‘notre àami les plus habiles Peaux- 
Rouges, La nuit entière et toute Is | 
journée suivante. les recherches Tu- | 


| rent vaines. 


Les Indiens, d'abord murmuranit, | 
buis tout haut, accusaient le Père | 
Fernando d'ètre H-cause de tout k+ 
mal: l'enfant avait mangé. du, cerf } 
punissaient. Une ! 
| vieille paienne assura inême que le | 
diable lui avait montré Jean changé | 
en cerf et que, Voülant le retenir, 
il. l'avait mordu ai bras. Comme. 
preute, elle présentait la bléssure à ! 
qui voulait ka voir. 

Devant toutés res démedst rations: L 
le, Père ‘Directeur ne perdit pas lg 
tête, Il ordonna donc une neuvaine | 


Jean en. chargeant sa hoîte de:|. 


4 j ne sé doutait de rien. À califour- ;au-Sacré-Céeur, Plus elle avançsit | 

Er --Loe hanche: maternelle, heu- | et plus da ferveur des . Missiongai- | 
de vivré, il jouait de ses-me-|res, des Soeurs, des petits © 

noîtes sr qu avec le ad de [énons de” Jon, sugmediat. 


| 
Bas 


ne"Yais pas m'amuser à abimé 
gants de fil en boxant..Ce. serait Qu 
epiPaus. 


Valère — Ent bien sûr 4 je 


L: Tonton —— Mais alors, vous | 
ere te rm e 
Valère, — Et heureusément ! Je ne 


Suis pas une brute, moi! Je ne vou- 


-drais pour rien aû monde taper sur. 


quelqu'un; Pourtant. à ce propos,vje 


mes ? 


voulait bien ne dire ce que c'est . -.: 


M. Tonton. — Quot done? 


; Vatère — Ce que je suis là; un 
self. 
M. Tonion. — C'est un homme qui 


à Tout-appris Lout seul.” 


suis pas un self et coetera du tout! 
J'ai un Pure. de sport. 


M. Tonton. Pas possible! Ça | 


serais heureux si Monsieur voulait! doit être, un homme très original. 
me. rendre un petit serViee— ÎMe ferez- -vous un jour Gé = vlc de | 


M. Tonton. — Mais avec Plaisir, 
mon ami;* vous. savez bien. que je 
suis toujours heureux de vous être 


ee Fe : 


Valère: —" Voilà: je m’exerce de- 


| puis une semaine à faire un mouve- | 
| ment. de boxe qui, ambonni il, vous | 


me.le. présenter ? 


Valère. — Ah! non, Monsieur, je | Chent de 


regrette infiniment mais mon pro- 
fesseur, je’ ne le'connais pas: j'ap- 


tation par Correspondance. - 
__VIOLETTE- JEAN. 


M: 7 


“ 


+ 


+ touteau dont ‘la lame luisait au soleil. Au même * 
in tint, Oeil-de-Faucon, libéré de ses autres enne- sa 
rot 4 nna un violent eoup de erosse de fusil sur 


Uncas, attaqué par un Huron, décocha un vio- 
lent coup de tomahawk sur la tête de son enne- 
mi ét lui brisa le crâne. Pendant ce temps. Hey- 
ward's’emparäit de la hache plantée Gans le tronc 
de l'ärbre, EURE NER 5 


L'Indien avait immobilisé l'officiér, h sortit son. 


2 ot du fer rible èrnemi, Ts, 
LL ni, Us F é * À . 
4 di 
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mn , Voie 
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| 


Valère. — Oh! mais alors, je- ne | 


| araigné es rayées jaune et brun qui | un 


— imprudent moustique viendra se po- | 


' 


| prends la boxe, l’équitation eta na- | | gnée et la mis dans un ‘pot; 


Le. dernier des Mohicans : par r 


Oeil-de-Faucon venait d'étendre sur le sul son 
antagoniste. La lutte tournait à l'avantage des 
Blaries. Cependant le major commit Yimprudence 1, 
de lancèr sa hache dans la direction d'un Indien 
= au. lieu d'attendre ge?! fut assez À po, frap- 


‘Un dernier sauvage s'était dirigé, dès le début 
du combat, vers Cora lui avait lancé viclemment - 
hache, Celle-ci 


Porn md 
_le du commandant Munro, 


Eine " ne ont pre a rt ven ti ma er 
e me ar ETS Le A ge is na. vds 


mid pour voir qui vient la mn positivement une syim- 
Voyant que c'est une foyrini, élle ; pathie entre eux en leur “parlant 
rentre prudemment danÿ son trou! 
et attend tranquille ment l'issue des ! 
efforts .de la Fourmi pour se déga- | Bien enténdu, les. paroles, 
ger. {leurs noms, sont sans valeur, mais | 
Pendant les she, hahiles de | pas l'intonation que vous leur don- 
l'été, ‘on voit souvent sur les murs !'nerez: 
de briques dés maisons de petiles | —Tu vois, Minouche, 
chien! 
paraissent se chauffer au soleil. En xobby, tout doux, 
réalité, elles guettent l'instant où un! |-Minouche! es 
Et vous serez stupéfaite des. re- 
près d'elles. Alors elles s’appro- | gards compréhensifs qui- se lèveront 
Tinsecte tranquillement | sur, vous et vous révéleront L'intelhi- 
puis puis d'un bond sautent dessus. | genee et le coeur de vos petits com- 
Une fois; je capturaï une- arai- pagnons, si souvent méconnus, igna-| 
puis, | rés. 
peu après, je lui adijoignis comme | Usez de douce patience et be 
|compagnon un maringouin. Celui- | réussirez toujours. Bobby se rendra 
| ci, après avoir. voleté. assez : Jong- | 


l'un de l’autre”, 
les caressant. | 
ssuf 


borgne. 


Bobby est 


avec pelite 


| astres. 


7-44 “regarde la table? ratée 
ms no drôle, FA = es 
la: tête -qu' - En cage? — Quand il est serein. Fe se 
Quel: est r'inatPuMSS-A borde: le 1 
ph Taciier — Lacie. 


Quel. est ‘le mois où les femmes * 
| van, avec cette grâce hautaine de la | parlent le moins? — - Le mois de fé- 
‘gent féline; les grands yeux de clai- | vrier, pese. qu'il n'a que viñgt-huit 


+50 


$ Mr) ps ment compte mn aux er cet 


cn he bibné Ve ET ot Die 


-que “c'est. drôle”, car vous n'êtes | Que vit-on d'extraordinaire au 
pas. méchanté, Nicole, seulement, un | siège de Jérusalem du temps des. 
peu éfoupdie; et que lisez-vons dans | Croisades?-—On vit les: Croisés pes 
raignée sortit de son trou avec la | le-pauvre regard de Minouche, pus ser par les fenêtres. 


| Quéts sont ceux ui ne sauraient 
$e payer le lixe d'un eye dl 
Les culs-de-jatte. : ; 

Quel est l'objet que vous pouvez 
prêter si vous ne lavez pas, où au 
contraire que Vous ne pouvez pas 
prèter si vous l'avez? — Un ete. | | 


Comment se procurer une deke 
de chaussures avec-deux- 


sou? — En attachaht celle-ci énsem- 
ble; car alors vous auret deux sous 


| inifaïllible d'at- 
x?-_C'est de leur 
et Tà commence! votre erreür en ne renouvelant plus ! es a. OS 
jeter du touùt: ils reviennent ét ts 


“Quél est te mé Me avair Se 
de l'argent devant soir Cent d'en 
 hreôté 


mais oui! tout en! Un homme rond, 


major. Celui-éi, 

cula pas devant Ja lutte. HL'se 

| mais le Peäu-Rouge 
“au ventre. 


Mais le la suivit, s'em d'une 
> monstre L $-- ve 


d ME ù 
J' ET fs ë YT 


—. ‘ ns. 


Atteint au front, le Sauvage chancela mis’ il 
: dréssa biehtôt, écuüumant de ‘rage et se rua sur 
privé de toute arme. ne fre- 
lança à l'attique, 
agree = coup de. gnve 


Quel est celui qui. voit du CE 
| veil ses amis et ses ennemis? — Un 


Que faüt-if avoir soin de prendre 
tout d’abord quand on a un jort 
rhume de cérveau? — Un fouchoir. 


- À quel moment uñ priseur prise- 
tit davantage? — Après son repas, 
Car alors il À diné. 


:# 


Pourquoi : ést-il dangereux de se 
promener au soleil? — Parce qu'a- 
lors on s’expôsé au plus grand des 


Qu'est-ce que l'on commence par 
probables meñt le pre nier, Minouche | la fin? — Un bon repas. 


de s'enfuir, se précipita . vers 52° 


soeur, plus morte que vite, et tenta de ln détächer: 
poignée 
briller à °0. Jeux Je Pa 


Er 


ée 
ë 


| 


sur un: vaissea 
et gagne In vil- 
l'on 


a 


“Point. due 
. mais avait été, se 
‘adressée, de son vivant, par le Sau- 


4 
' 


i 


années. passées 
e et la prière, it quitta la 
rendait hommage à sa ver- 
ür se cacher à Tarse auprés 
de Saint-Paul, mais une 
teripête le ramène en Italie et, par 

s inspiration d'en-haut, il se rend 


È 


ê 


si abri dans son palais..]l 
Y véeut ignoré pendant dix-sept 
ans, mulitraité par ses esclaves et 


"perpétuellement éprouvé par la dou- | men 


leur de ses parents et @le son épouse 
inconsolables. Un écrit trouvé sur 
lui. révéla la vie admirsble du péni- 


tent dont les: miracles attestérent la 


’ sainteté, 


18 juillet — Saint Camille de Lel- 


lis, fondateur des Ministres des In- | 


firmes , (1550-1614). 


. ‘19 juillet — Saint Vincent 
+ e Paul, fondateur des La. : 


zaristes et'des Filles de 
la Charité (1576-1660) 

Saint Vincent se, distingua, dès 
son jeune âge par cette tendre cha- 
rité qui devait attgindre chez lui lè 
soininet de la plus héroïque perfec-. 
tion. Lorsqu'il aidait son père dans 
le culture d'un petit bien aux en- 


. virèns de Dax, il s'ingéniait, dans sa 


à 


Rss 


pauvreté, à squiager les malheureux 
‘auxquels il sacrifiait joyeuserent 
toutéæ ses petites épargnes. Son 
‘père, touché de ces excellentes dis- 


delicrs-de Pax-qui 1€-prépf 


au sacerdoce., ; 


vénérait. une! à Marie qui dès 1 


ETS es, |toutés les vanités, pour devenir la 
lon la tradition, ! pécheresse que sept démons tour- 


implarer.de son père } 


sEi 


enfants, Lazare, Marthe et Marie, Læ 
propriété. de Mägdalum fut donnée 
ors s'appela Made- 
la sans rétente à 


nya 
ensoleil 


plusiéurs années, un matiñ 
juin 


serble à celles des contes .de 
* murs bas el épais. dé-pier 

blanchie à la chaux, percés: d'une 
porte antique peinte rouge vif et de 
fenêtres à quatre carreaux dorit les 
‘contrevents  bleu-ciel_ sont, ‘bofdés 
d'une nervure rouge, et toit en crpu- 
pe. dont les larmiers se recourbent 

’härisien, sé jette aux pieds de: Jé-}en cloche; plus loin, sur la grande 
| sus, les atrose de. ses ‘tarmes, les ‘es- | foute;-des peupliers de Lombardie, 
l'süie avec ses cheveux; les”baise et !tels qu'ôn en importait autrefois de 
Îles embaume de parfum, “Tes péchés | France; un moulin seigneurial dont 
Île sont retris, lui dit le-Sauveu:, ta [la roue gigantesque cherche _le Hit 
foi l'a sauvé, va en paix”, À partir | d'un ruisseau que été dessèche; un 
| de cet..instant la piété et la ferveur moulin à vent à la Don-Quichotte; 
Îde cette illustre pénitente devien. [des petits jardins où l'on cultive la 
|neñt.sans bornes. Dans le délaisse- | fraise pour-le-marché de Québet, 
dela Passion elle deéure | où des parterres où s'épañnouissent 
seule avec Matie et Jean au pied de | des fleurs anciennes; comme la rose 
|la Croix,-et, dès le matin: de ja Ré- | mousse, la reine margusrite, la ver- 
lsurreetion, elle se trouve au sépul- | veine et les églantines; j'avais con- 
lcre pour contempler le bon Maître, [nu toutes ces fleurs au jardin de 
|qui l'a choisie, après Marie, com- 
mé le premier témoin de son triom 
phe. nur ; 

Haïe ‘des Juifs en proportion de 
{son amour pour Jésus, Madeleine 
fut arrèléé par eux, vers l'an 45, 
[avec Lazare, le glorieux ressuscité, 
Maximin, Marthe et Marcelle, sa 'ser- 
, vanté, pour être jetés en pleine mer 
sur une frèle embarcation, sans %pi- 
| les. ni gouvernail, Mais Jésus pro- 
tégeait ses amis et la barque traver- 
sa heureusement toutes les mers qui 
séparent la Palestine des Gaules 


mentaient nuit et jour jusqu’à cc que 
Notre-Sejgneur l'en délivra., Made- 
leine touchée de.la grâce pénètre; 
en un jour de’ festin, chez Simon le 


cendait W'une famille de File — lés 
Beauclier de Morency; puis, on 
voyait des granges curieuses,. des 
hangars avec veñlilateurs à bec et 


chemin commémorant -le premier 
‘ancêtre colon, arrivé il y a, dix" gé- 
‘nérations, et des “coqs d'éfain aux. 
flancs minces el à la queue flam- 
boÿyante haut sur les clochers, qui 
eux-mêrves avaient autrefois donné 
leur nom à la (iaulé ancestrale. 
Cbacuné ‘des vieilles : maisons 
contient. dés choses curieuses, dans 


| kimin devint évèque d'Aix. et mer 


} 


itandis que sainte Marthe fondait à | manche 


af 


OR -—— NE Ein 
{ tinua pendant trente ans sa Vie con- 


—me. de Li Chassaigne Varrêta un ins! que et martyr (91). 


Le 


NET 
# 


as n = £ 
-Parvenu dans la suite À la dignité 
d'aumônier - général des, galères de 


charité. , $ 
La confrèrie de la Charité débuta 
à Châtillon-les-Dombes aùu temps où 


‘ res de, Saint-Lazaraat les soeurs de 


cette paroisse. Commè en un jour 
de fête it montait-en chaire, Mada- 


tant pour-le prier de recommander 
à la générosité fes fidèles une pau- 
vite famille malade des environs; le 
saint parla avec tant d'onction qu'a- 


près la cérémonie, hommes et fem- 


mes xe dirigent vers la ferme indi- 
quée avec des provisions de toutes 
sortes. Le bon pasteur s’x.refd lui- 
mème et loue avec atteridrissement 
la Charité de son peuple, mais il dé- 


Plere .qu'elle ne soit pas mieux ré-" 


glée, car, dit-il. ces ‘malades ‘ont 


trop à la-fais et bientôt ils retormn-: 


beront dans ln misère.’ 11 organise 
dane, avec quelques jeunes. femmes, 
use confrégi ën.vue de secourir 


celle institubion, garantie par de 


sages règlements, donria.de si heu- | 


. réux résultats qu'elle fut le point de 


1 £ M 
— départ de-toutes celles qui rayopn- 
‘nérént alors sur la France entière. 


20 juillet — Saint Jérôme Emilien, 
fondateur des Clercs réguliers So- 
mesaups 481-1537). 


Dr es % EY 
#21 juillet — Saint Victor, 
soldat et martyr (303), 


Victor servait à Marseille dans les + 


. armées romaines lorsque Maximien: 


. le prestige de la vertu, est 


 veillanck des gardes. - 


vint faire trembler celte cité, par sa 
cruauté enÿbrs les chrétiéns.- Victor 
fut conduit ui des prémiers au:tri- 
bunal de l'empereur. “Voila sdleux 
mois, dit le préfet .Astérius, que ce 
soldat ‘sé déclure ‘chrélieh, deux 
mois qu'il est en prison et qu'il s'é- 
vade à tout insiant malgré la sur- 
Si je quitte 
ma ‘prison, répond Victor, c'est 
qu'uf ange vient chaque jour m'en 


_ouvrir les portes pont me laisser vi- 


| sainte Baume, aux environs de Tou- ! nous invita de la’suivre à son spa- 


un musée d'arts paysans. Les 
mort dans l’oratoire de !rouets à filer et à canéler, et les 


‘L'âme de la {tour.des murs,.prêts à servir, Dans 
| bienheureuse prit son vol dans l’éf-!un coïn, une. quenouille pointue, 
Lfusion tes caresses: divines e! son | surmontée de fibre de lin, me rap- 
| corps qi exhalait un parfum céles- | pela le conte de la Princesse au bois 


$ |te fut déposé dans un sépulere d’al- | dormant. S'étant- piquée la, main 
‘saint Vincent de Paul éfait curé de! bâtre 


au bourg de Saint-Maximin. |sur üne quenouille ensorcelée, elle 


fut prise d'un sommeil de cent‘ans .…. 
Un sommeil plusieurs fois cente- 

k naire était descendu suf cette :mai- 
LS {son paisible, et ses: habitants, de- 
|puis, vivent à l'écart des cammo- 


ee — 
ETENDARD DE 

L - LU {tions de‘la vie moderne. Ils récal- 
‘ 0 , {tent sur le “bien paternél leur..sub- 
JEANNE D ARC ere: ils tissent leurs habits, et 


k 


23 juillet; Saint Apollinaire, évé- 


jils chantent pour tuer le temps. Ils 
_ {sont conterts;-ear-#ien ne leur man- 
: Un détail émouvant de la journée | que, et'ils pourraignt, au besoin, se 
d'ivauguration officielle de la ‘ca-| suffire à eux-mêmes. Si profondé- 
thédrale de Reims, le 10 juillet, a été | ment sont-ils enracinés au sol qu'ils 
la remise à Son Eminence le cardi-|en ont surpris tous ses secrets. Ils 
nal Suhard, _.arthevèque de Reims,!ne redoutent pas la tempête ni 
d'une réplique de l'étendard que | l'hiver, dans leurs solides maisons 
portait Jeanne d'Arc au sacre dede pierre, ‘puisque; depuis deux 
Charles. VIL “ |cents ans, elles tiennent bon: Mème 
'hisidire -nqus apprend que Ja.! le tremblement de terre, il «4 quel- 
Pucette avait frais enseignes où « Fa= ques anness, nie. Tes" a pas thranltées, 
peaux; son étendard, son penngn et!Ces gens n'ont pas entendu: parler 
lsa bannière, = ; : {de la dépression; ‘elle ne s'est pas 
Lé premier étañt son sighe de com- l'encre arrètée à leur porter. : 
| mandement, par sujle le plus en vue | : 
let le plus glorieux. C'était celui! plus prononcés dans l'ile que dans 
| qu'elle avait auprès ‘d'elle pendant :la plupart des districts ruraux de 
l'inoubliable cérémonie "du «17: juil-4 Québec, Les traditions, en consé- 
let. 1429. HN était l'enseigne préféré | quencé, y ont une savéur moins, ar- 
+de. la vierge gnértiére, celui qu'elle chaque: H ne à, trouve guéré de 
\imait -quarante fois plus que son contes populaires, Et sa réputation 
PR, 48 x d'ile aux sorciers,'que lui. a donnée 
tradition veut ,que cette ori- | l'écrivain de Gaspé, re semble pas 
flamme ait été exécutée, au'temps.de !justifiée. Sides chansons y sont en: 
eanne, par un Ecossais travaillant | core assez nombrèéuses — 
| à Tours. .[euelli cinq cents, la manière de 
| C'est-.à: l'initiative de Tl'Anglo | les chanter est plus simple, plus cor 
Frenth Laincheon Club que revient |recte, fuais moins _intéressanté- à 


l 


cpre. 


Une 


plique de: l'étendard, original de floriturés et de modulitions.ancien- 
Jésnne d'Arc, avec le désir de lnlnes que fs Charlevoix; et dabs 
voir conservée en ae es | Gaspé: L'enseignenent scolaire et Je 
moise, auprès: de là statue de l'hé- | voisinage. de la villé ;ÿ ont. Hissé 
roint ‘ leur empreinte, en faisant disparai- 


| 
1 
| 


À Mes documents, hon contestables, {tre des traits rustiques qui ne per- | 


nous aporemnent qé l'étendard était | sistent que-dans Fisolempnt. 
forun l'un grosse toile ou hougran, | 1] longüge, tout tôime les mé- 


siter les: malades et. fortifier vures | 


frères. dans la foi”. Le jeune héros, 
dont l# noblesse rehnussail encore 
alors 


rues de la ville et: ramexf, fut en- 
sanglanté à l'empereur. Après une 


”, magnifique professiat-de:foi,-il est 


condamné au supplice. des fouets el 


. du chevalet. Jésus apparail au inar- 


nd 
T R dur 0 n à Q Û * 
Taue son fünd € tail sérué, di DES de s,_ y tombe spüvent dans l'ar- 
ls ayee ‘les mots Shesus-Maria, | chaisme, .ce qui -nous ‘iptéressait 
|qu'uné figure diviné était peinte $n- \fort. sürtout. un observateur éonifre 
Are deux anges ager'ouillés. M'R 


LE. Dorl:ny, pour recon ituer ke dé- l'ious étaient jnconnus, mais bien 
1coration de l'oriflamime, qui fut: !'français; puisque nous : les’ avons 
! peintè par le professeur E. M. Fris-, plus {ard retrouvés dans des glossai- 
| tram : lres. La description, par'exemple, 


|''La Koliqué, fut présentée, En! Qu'yn nous fit des “pêches” 


tyr'pour. lui adresser ces € l'an- | mars . 1932, ‘au ‘président Doumer, | pre de piquels et” de fanrhos dû 
tes. paroles::“La paix soit ave toi, ! par lord Tyrrel, rassddeur" Je | l'on prend ié$-anguilles et les bars 
\ Grande-Bretagne à Paris, en une 
rémonie intime à l'Elysée, 
4“ + 1x ee tee à ÿ : 
‘ 


généreux Victor, sois ‘fort et cons- 
tant, je suis auprès de loi”. À çes 


: s , 
\ i 
2 + 
, | és À 
not lee ee ciénmenvesenen cit 


Ph Siné arecrifmmtins ‘dère mmends 


£ [n : h 
€é- | (achigans de mer), était sertie de 
“ mots: familiers à ceux qui s'en ser- 


* ‘ 


| 


ma grand'mère, qui éflé-miême des-: 


pigeonniers; aussi; un calvaife de. 


bicus et des COM ôdes, dans es 


L'éducätiôn.et le raffinement sont. 


j'en ai re- | 


l'idée d'avoir fuit éxéeuter une ‘ré | cause de sa vélusté, avec moins -de’ 


. oche, ‘qui est de -Victrÿ, France. | 
|, C'est sur .çes renseignements QUE! Souvent on nous ‘expliquait d'an- 
trainé pieds et bras liés dans les | s'appuya,l héraliste anglais, le REY. | cjens ‘appareils avec des mets qui! 


ou elô- 


leures tisseuses du pays, surtout 
Saint-Pierre et à Sainte-Famille, : 


les granges, ils faisaïènt les voitu- 
rés, les charrües et. les. instruments 
aratoires, ils Creusaient-les çanots 
: dans le tronc des gros arbres, et ils 
construisaient au besoin dés goélet- 
tes, même-des navires à voile. On a 
même conservé, dans l'île, une vieil- 
le tradition normande d'un genre à 
“part: celle de faire le fromage ral- 
finé: Ce fromage de l'ile d'Orléans 
est fameux, -pour son goût exquis, 
aussi pour son'odeur--fâcheuse. De 
l'un à l’autre, les habitants. de l'ile 
se sont transmis les principes des 
anciens métiers et des procédés. 


ttiles, et ils étaiéht toujours prêts à: 


se donner un coup de main, éntré 
eux, par exemple, dans les corvées 
volontaires. - An De SORT OU 

Lorsqu'ils ne pouvaient. pas se 
passer d'artisans professionnels du 
dehors; comme les sculptéurs et les 


maçons, ils les engagement, ils les. 


logeaient ét ils les payaient en pro- 
duits des champs: du blé, des. fruits 
où dès légumes. L'argent d'ordinaire 
était rare, Economes comme, leurs 
ancêtres d'outre-mer, ils: ne se lais- 
saiént pas moins séduire far .cer- 
tains objets de luxe, qui léur:ve- 
naient de la mère patrie: de faïen- 
ces de Rouen ou de-Delph, des plats 
creux à “pudding” de la Nouvelle- 
Angleterre, des “ustensiles ‘d’étain, 
des chandeliers et des manchettes. 
de cuivre, dés images étampées d'E- 


des mouchoirs de soie décorée dé. 


| caricatures politiques, des :châlés en 


cachemire, des souliers français _et 
des. parures à la mode pour les 
grandes circonstances, Pendant que 
j 4 j rtion de offres. 


souvent de-découvrir dés reliques 

curieuses de Paneien- temps. 

| « Marius .BARBEAU. 
2 + — — 


— 
___ Sunerstitions 


‘On est“habithé à éviter certains 
gestes, à eñ accomplir: d'autrés dans. 
les mille et une superstitions, En 


plus que partout ailleurs, on en ren- 
contre de fort émouvantes. : C'est 
ainsi qu'arrêter le son d’un cristal 
| qu'on ‘a heurté signifie qu'on fait 
mourir uñ marin en mer. De même, 
montrer du doigt l'aré-en-ciel- fait 
pérdre tout son sang à un oiseau 
dans le nid le plus proche. Dans 
certaines provinces, en France, on 
Vide seaux et cuvettes dans la mai- 
san-d'un défunt, afin que son âme 
ne s'y noie point. Un bébé qui éter- 
nue apporte la bénédiction-d’un 4n- 
ge qui passe. Et-les jeunes filles du 
‘Brabant qui croisent, tôt le matin, 
un cheval blanc, doivent réciter 


blanc, je verrai. mon amont, suivi 
d'une éhareîte, il s'arrête, son cava- 
lier vitndra me parler. .# 


Une. petite chinoise 


"Un ynissionnaire faisant le caté- 
chisma— c'est: lui:même qui l'a ra- 
conté + d'un côté il'y avait vingt 
etites Chinoises qui se préparaient 
la première communion; d'un au- 


Parmi ces dernières, une petite de 
quatre ans, très intelligente, prétait 
grande attention. 

“Le Père disuitz “Le petit Jésus qui 
est duns le tabernacle. vous attend 
|avee grande impatience, Si vous sa- 
viez comme il vous aime! Et il vous 
läime parce que vous êtes petites; 


| ‘ar seulement. 


Lajmez-le: beaucoup, dites-lui qu'il 


| 
! vienrie ioute-de ‘suite, Les petits ont 
|'ravi le‘coeur dif bon Jésus”. 
| 
ets. Au bout;de trois jours, elle 
n'y lient plus, et s'approctrant de la 
Soeur: | a 
Ma Soeur, la permission à parler 
au Père? — El qu'est-ce que ti VEUX 
lui dire? = Ah! ça, t'est mon affai- 
ire. Lu sveuŸ sourit et frappa à la 
porte du missiounaire, Qu nd célui- 
ci vit entrer ia pétité, il lui/dit: = 
| “Qu'est-ce que:tu viens faire? — Pè- 


dr 


tre, je vais te dire urfé chose ‘sérieuse. 


Tu as dit: Le petit Jésus vous aime, 
il vous attend parce que vous êtes 
| petites, Mais alors, il ne faut pas le 
| faire atténdre:.gt moi je suis la plus 
| petite, j'éi plus droit que. les autres. 
|Vile; Père, donne-nül le petit Jésus. 
|H ne faut pas le faire attendre”. 
‘ dé 


« 


-tils et des instruments de toutes | 


pinal et des tissus de’ luxe, comnie- 


Angleterre, où elles se perpétuent: 


trois fois, à voix: basse: “Un cheval: 


se casse 


tre côté, de toutes petites qui‘écou;: 


La fillette de quatre ans avait bien |: 


de 


: do La FRE pa art #7 TRES 
DE POP EN ENE RO VER DONNEES EUR EE ES 
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suivie. Vous êtes re 
hâte vers les lieux 


Quel bonheur, quelle douceur. Le 
souvenir : 

ment les ‘plus atroces souffrances. 
les douleurs les plus cruelles, Vous 
êtes redevènus petits enfrfts. Et 


vous avéz continué de y = la 
chère maison. Voici le/ salon, la 
chambre qui était , Tout a 


changé d'aspect, mais vous la recon- 
naissez avec les veux de l'âme. 


l or 


Vous- 
revoyez. comme jadis. Et les choées 


du passé ont pris place dans votre 
coeur, Chaque appartement apporte 
ses souvenirs. Et la joie que vous 


éprouvez vous fait verser des larmes. 


douces. Chez nous.:., mof plein 
d’une douceur intense que les an- 
nées he sauraient jamais atténuer. 


gué, de l'enfant qui souffre. Chez 
nous, synonyme de paix, de fran- 
ché gaieté de sincère tendresse, de 


joie saine... Ce chez nous; chers, 


malades, nous le retrouverons avec 
les mêmes consolations, quand no- 
tre. course. terrestre sera finie. 
Prions pour le préparer aussi at- 
rayant que le chez nous d’autre- 
fois. Nous aurons alors les consola- 
lions éternelles, qui n’ont point d 
fin. } L F 
. fZoël FRECHETTE, ptre, . 
Hop. Gén. S. V. de Paul, 
Sherbrooke, - * 


A 


Chez nous, refuge du vieillard fati-‘ 


pierre, 
eh os,.en métal, percée de son chas, 
dont nos musées possèdent des cen- 
nes d'exemplaires de tous modè- 
les. Mais des millénaires d'histoire 


début: du XIXe siècle — en 1804 + 
en Amérique, une invention qui se 
proposât, sans pourtant ÿ réussir-du 
premier, coup, de faire marcher l'ai- 
guille mécaniquement, . 

. Notre, Thimonnier. était alors un 
petit garçon de onze ans, que son 
père, ouvrier teinturier_ à l'Arbresle, 
près de Lyon, allait bientôt envoyer. 
en apprentisdg 
L'enfant _était\‘iñtelligent et _obser- 
vatéur, En regärdant des femmes 
qui brodaient au crochet, il fut frap- 
pé de la façôn dont se noyait le 
point de leur fil, et commença d'è- 
tre hanté par l'idée d’un appareil 
qui exécuterait ce point. automati-. 
quement. Elle ne-le lâcha plus, d’a-, 
bord dans sa cervelle d'enfant, puis 
d'adolescent, puis d'homme, Son 
apprentissage fini, il s'installa. tail- 
leur à façon à Saint-Etienne, On se 
moquait de lui, de ses essais, du 
temps qu'il y employaïit, de l'argent 
que cela lui coûtait. Aussi n'était- 
ce pas folie de vouloir changer la 
manière dont on côusait les habits 
depuis tant d'années!5.. Mais ke dé- 
mor:de l’invention’ne Tâche jama 
s4 victime, qui finira souvent ruinée, 
ignorée, honnie, par ne, connaître 
la gloire et-la reconnaissance des 
hommes qu'après la mort... Thi- 
monnier fut: pourtant compris par 


Sa eonsenl 
faire les dessins de l'appareil et àfi- 


Ford et Bedeaux 


ee = 
M. Bedeaux est Français, émigré 


‘l'aux Etats-Unis où il s’est fait #atu- 
Traliser Américain, {F était manoeu- 


vre aux usines Ford. I fut congédié 
au bout de six mois de présefñceril 
demarida à parier au “patron”. M. 


Ford le reçut: — Votre méthode de | 


travail, déclara le modeste Bedeaux, 
est ridicule, Vous gaspilleZ un temps 
ét-un argent fou, Vous me flanquez 
à la porte. D'accord. Mais comme je 
vous admire malgré tout, je vous 
fais cadeau de ceci... Et il sortit en 
claquant'la porte. Of “ceci” n'était 
autre qu'un. plan de réorganisation 
‘du travail dans les usines Ford. 
Plan en 25 pages. dactylographiées 
par le “manoeuvre” Bedeaux. 
lendemain, Ford le convoquait: — 
Votre rationalisation du travail est 
prodigieuse, lui dit le grand indus- 
triel. Je vous nomme “chef des éco- 
nomies” et.je vous abandonne 20% 
sur -toutes . les économies réalisées 
dans mes usines. La première année 
Ford économisa #15,000,000.00! De- 
puis cette époque, M. Bedeaux con- 


| tinue à toucher les 20% sur les éco-. 


Ps 


nomies. 


les dents pour communier 


Le Père émbarnassé ne savait que 


| répondre; elle insistait toujours: 


_ “Tu vas me le donner, il. ne 
pas le faire attendre”. 
Lé Père lui dit enfin: 


faut 


C'est vrai, Jésus aime les: petits,” 


mais pour le recevoir il ne faut pas 
ètre trop petit. Quel Âge as-tu? 

»=Oh! ca, Père, je ne sais pas. 
| =-Tine ‘sais pas? Monire-moi tes 
petites dents, je vais te dire. Vois-tu 
quand on a ces petites dents de lait 
| on est encore bébé; tu est trop'peti- 
te; . ; tr A! 

—Alors, Jésus trouvé:que je suis 
trop pelile parce que j'ai ces peti- 
tes dents. Quänd je ne les aurai 
plus, tu mé le donnéeras. 

—QOui,-je te le donnerai, 

:—Et tous les jours? 

—Ouùi, fous les jours, 
-Hnäaintenant. 

Elle s’en alla, et dix minutes 
après, elle rentra chéz le mission- 
naire, la bouche tout'en sang, pleu- 
rant de douleur, avec une 
pierre elle avait céssé-et fai-sauter 
ses .dént$: L: , ' 

—Père, je ne suis plus trop petite, 
je n'ai plus nes petites dents, tu 
vas me donner Jésus? : x 
| A la vüe du pauvre visage san- 
glant le Bère resta un instant in- 
CLerdit. - ce er Dre 
| Ah}. oui, "dit-il, lentement, les 
l'larmes aux yeux, je te le/donnerai 
démain et tous Les jours. * :” 


(Bulletin ÆEucharistique), 
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Le : 


petite | 


“| dit en Angleterre, toujours en com- 


ut PTS 


s'écoulent avant que l’on signale, au | 


ge, chez un’ tailleur. | 


pr HA 
C'est qu'en effet l'usage de la ma- 
Chine à coudre ne res 


,ne resta pas long- 
‘temps limité dans les milieux d'ar- É 


tisans. et: d'ouvriers, Particulière= 
ment sous le Second Empire, 
l'impératrice : Eugénie eut 


foachine, toutes les grandes dames, 
duchesses, princesses el: rmarqiises, 


journaux du temps, qui s'y connais: 
saiont déjà en publicité, vantent un 
modèle d'une marque alors en va- 
que: “C'est qu'il est charmant et co- 


quet çe: petit meuble, avec lequel on 


peut exécuter tous les rêves de son 


il ne manq 
d'être rédigée en 


. e 
celle réclame que 
vers. 


Je ne veux pas'me servir du mot 


réclame, pour le_ens suivant auquel. 


convient mieux celui de “propagan- 
de” en ‘faveur d'un instrument dè 
travail,-en mettant en lumière les 
améliorations sociales procurées par 
l'invention de Barthélemy Thimon- 
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nier, artisan de France. 


| Aü Salon de 1863, un peintre du 
nom de Fagnani exposa deux ta- 
bleaux, Je cite le journal qui rap- 


porte le fait, dont le style est aussi 


“publicitaire” que “de l’époque”: 


J'ai dans l'idée que: le signor 
Fagnäni; donné par Larousse Com- 
Me un peintre italien. dont la spé- 
cialité.était le portrait des célébri- 
tés de son temps, et qui mourut à 
New-York, était en relations cordia- 


l'exemple en faisant l'emplette d'une ; 
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s'empressèrent de limiter, et les. 


"sans éprouver aucune 
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mécanique propre à la couture du 
point de chaînette sur toultés sortes 
d’étoffes”. a  n 

Cette niachine, vous pouvez 'la 
voir au Conservatoire des Arts et 
Métiers, Elle se compose d'un bâtis 
monté sur-trépied, d'un plateau fait 
d’une planchette, d’une bobine dont 
le fil, après avoir passé dans un rés- 
sort à spirale, traverse le 'chas de 
l'aiguille: celle-ci est. engagée dans 
une glissière à laquelle, an moyen 
d'une pédale, est donné un mouve- 
ment de va-et-vient.’ $ 

Sur le conseil d’un inspecteur des 
mines, norumé Louis Beaunier, Thi- 
monnier se décida à aller tenter‘à 
Paris la fortune, pour son invention 
et pour lui-même. 

Tout marcha d'abord. à souhait. 
Grâce à ses recommandations de 
Saint-Etienne, une société en com- 
mandite fut formée, au aom du prin- 
cipal commanditaire: “Soté Germain 
Petit et Cie, pour l“exploffation du 
brevet Thimonnier et, Ferrand (le 
‘dessinateur, je suppose)”. Quatre 
vingts machines furent construites 
et installées Uans un ateliér au 155 
de la rue de Sèvres; dont Thimon- 


quait des vétéments-militaires, L'af- 
faire était partie, et bien lancée. .; 

Hélas! c'était trop beau. Les ou- 
vriers lailleur$ s'ameütèrent contre 
“celte mécanique, qui faisait le tra- 
vail de six d’entre eux. Thimon- 
nier. était ‘un “casse-bras”,. Deux 
cents d'entre eux pénétrérent dans 
usine, brisérent les machines. Où 
les condamna: à l'amehde et. à: la 
prison... fnais notre pauvre inven- 
teur, effrayé, ‘avait pris Ja fuite, II 
essaya vainement de se placer com- 
me ouvrier à Paris, en ufilisant sa 
tnächiné, Mais elle faisait peur; on 
ne voulait ni d'elle, ni de lui, Décou- 
ragé, il se résigna à retourner dâns 
son payé: II mit sa machine sur son 
dos, et,.-sans le sou, en route .,, À 
pied! , æ 

1 s'arrétait dans les villages et 
faisait des “démonstrations” à ur 
publie elairsemé, dont il sollicitait 
une maigré quête, si maigre. que, 
souvent, pour corser le spectacle, il 
donnait une séance de marionnettes, 
au moyen de poupées qu'il avait fa- 
briquées. : à 
‘ Î se remit tailleur “à façon”, Il 
continuait pourtant à fabriquer .des 
machines, et les’ vendait cinquante. 
francs., Il allait peut-être réussir ‘à 
s'en,tirer, mais la Révolution de 48 
arrêta toutés les affaires, ME: 

Alors Thinonnier--çut une idée 
qui n'était pas mauvaise, Il se ren- 


pagnie de sa machine, Les’ Anglais 
l'apprécièrent: Le “Morning Post” 
devina J'avenir, en déclarant: “La 
nnachine à coudre doit supplanter La 
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Fhimonnier, et-le bruit que fait dans — 


la pièce voisine-de mon -bureau-mon 
“gouvernement” 
dite - du :“couso-brodeur”, ne me 
permet, pas d'en douter. Mais je suis 


bien forcé de constater, non sans : 


regret, que, les temps ayant jhar- 
thé, dussé-je faire de la-peine à 
d'ombre de Fagnani, la posséssion 
d'une machine, aujourd'hui, ne vous 
garantit pas lavgaieté, et un a 
blement. : 
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: Irénée LE DORE, 
—(La Femme et l'Enfant). : 


L'art | 


Il y a deux manières de bien Yieil- ° 


lir, selon André Maurois. “La pre- 
mière, c'est. de ne pas viéillir. Je 
connais des hommes de quatre- 
vingis ans qui. sont de ‘jeunes 
mes, ils gardéent Jeur vivacité, d'es- 


frais: Ce sont presque toujours dés 

hommes qui ont eu des vies bien 

remplies, et. souvent ; difficiles: il 
; + 


sez au vieux Clémenceau, au vieux . 


Gladstone, Parfois on voit ün hom- 
me-qui-n'avait guère vieilli, prendre 
sa retraite, soit parce que la loj le 
lui impose, soit parce qu'il croit la 
souhaîter, En quelques mois, alors, 
iFvieillit de dix ans. Un hômme t 


oceupé n'a pas le temps de vieillir. : 


Reste la seconde méthode, qui est 
d'accepter la vieillesse, Celle-ci peut 
être un âge de sérénité, de renon- 
cement,, et par là, de: bonheur, Le 
temps des luttes est. passé; la par- 
tiesa été jouée; le refuge de la mort 
est proché; les mälheurs n’ont plus 
de prise, J'ai rencontré quelques 


blent aux sages de nos réveries: La 
retraite est pour eux le temps d’une 
culture désintéressée: ils n'envient 
pas les jeunes, mais les plaignent 
plutôt d'avoir à franchir la mer agi- 
le de l'existence, Privés de quel- 


ques plaisirs, ils goûtent vivement 


ceux qui leur-sont laissés. Ils sa 
vent que les conseils sont assez 
vains et que chaque être doit vivre 
sa propre vie, Nous -écontons:volon: 
tiers leurs souvenirs, parce qu'ils 
D orrer leurs reproches; et 
parfois mèmé, quand les affaites de- 
viennent: trop difficiles, nous leur 
demandons de reprendre le eom- 
mandement, qui leur est offert d'au- 
tant plus volontiers que tout ie mon- 
de sait qu'ils ne le souhaitent point”, 
220 2—— 


Votre abonnement est-il à 
la veille d’expirer? Hâtez- 


vous de le renouveler, de 


avec une. descen- : 


prit, leur allure rapide, leur teint 


Vieillards admirables qui ressem-. 
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